GÉNÉALOGIE 

DE LA 
MAISON DE 
SALIGNAC- 
FÉNELON 




Digitized by Google 



Digitized by Google 



Digitized by Google 




< 



r Digitjjod by Google 



-1 w- 



Digitized by Google 



GÉNÉALOGIE 



DE LA MAISON 



DE SALIGNAC-FÉNELON, 

Extraite du heuyième volume des Archives généalogiques 
et historiques de la noblesse de France, 



Publiées par M. LAINE , 



bb M. de COURCELLES , 
Généalogiste du Roi. 




* 



PARIS» 

IMPRIMERIE DE HAUQUKMN ET B AUTRUCHE. 

90, ltfK DE LA HARfl. 



1841. 



/• 



Digitizecf by Google 



I 



-t' ' 



r >, 



Digitized by Google' 



DE SALIGNAC- FENEL03V, 

Seigneurs barons de Salignac, db la Mothe-Fénelow, 

DB MlLHAC, DE LARGUE, DE TerRASSON , DE MaREUIL, 
D'AiXE , DE ROCHBMEAUX, DE SaINT-MaRTIW-LaRS ; 

marquis de Magnac , comtes de Fontaines-Chalan- 
dray, vicomtes de Saint-Julien, barons de Lod- 
bert, de Boissb, d'Arnac , marquis et comtes de 
Fénelon, en Périgord , Quercy , Limosin , Poitou, 
Angoumois et Marche. 




Armes. Vécu en bannière d'or, à S 
bandes de sinople. 

Couronne de marquis. 

Tenants. : deux sauvages. 

Cimier : une aigle issante d'or. 

Au-dessus de l'aigle une croix haute, 
arrondie et bourdonnée, avec cette de- 
vise tirée de la huitième églogue de Vir- 
gile, et placée entre les deux lettres alpha 
et oméga : A tb principium , tibi db- 

41NET (4). 



(I) Preuves pour l'ordre duSaint-Esprit, faites en 1 879 et i 7*9. 



'2 DB SAUÇNAC-PÉHELÔN 

La maison de SALIGNAC (1) a pris son nom d'une 
terre située à l'extrémité du Périgord, vers les fron- 
tières du Quercy et du bas Limosin. Cette terre, que 
dominait un château encore regardé en 1550 comme 
Tune des fortes places de ces contrées , était envi- 
ronnée, dans un rayon de huit lieues, par les villes de 
Turenne, Terrasson, Montagnac, le Bugue , Sarlat, 
Carlux et Sonillac. Salignac était la première des 
quatre grandes cbâtellenies du Périgord (2), et ses 
seigneurs avaient rang immédiatement après les qua- 
tre premiers barons de cette province. Plusieurs fiefs 
considérables relevaient de cette châtellenie , ainsi 
que la moitié de la ville de Larche , située sur l'ex- 
trême frontière, à trois lieues et demie à l'est de 
Brive. 

Lorsque cette famille eut réuni l'éclat des illustra- 
tions à l'avantage d'une ancienneté immémoriale, on 
voulut rechercher jusque dans les ténèbres du X* siè- 
cle les traces de son origine. Les possessions qu'elle 
avait dès l'an 1000 sur les frontières de trois provinces, 
ses libéralités envers les monastères, la fondation du 
prieuré de Chambreseix, faite par ses auteurs dans la 
terre de Salignac, et soumis par eux à l'abbaye d'Uzer- 
^che, tout annonçait dans cette famille, et dès son ber- 
ceau, une souche illustre. On pensait communément 
qu'elle était une branche de la maison de Gourdon, en 



Il est constate dans le mémorial de celles de 4379, que la devise se 
voyait surmontant l'ecu, au-dessus de la salle basse du château 
-de Fénelon. 

. (l) Jusqu'en 1600, le nom s'est écrit géne'ralement de Sala- 
Çnac. Depuis il s'est écrit de Salignac. Du reste, dans les titres 
soit en latin, soit en idiome du pays, on remarque de nombreu- 
ses variantes, comme de Salaniac, de Salamniac, de Salanhac, 
■ de Salanhiac, de Salinhac, de Saliniac,de Salaignac, de Salti- 
gnac t de Salligniac t etc. 

(2) Mucidan était la seconde châtellenie de Périgord. Elle 
appartenait à la maison de Caumont-la-Force ; Limeuil, la 
troisième, appartenait au duc de Bouillon ; et Grignols, la qua- 
trième, formait l'apanage d'une branche 4e la maison de TaK 
leyrand. 
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DB SÀLIGfUC-FÉJfELON. 3 

Qaercy, et lé grand Fénelon partageait ce sentiment. 
Cependant, la maison de Salignac avait des fiefs nom- 
breux dans le bas Limosin et la vicomte* de Turenne. 
Ses auteurs et les vicomtes de Turenne avaient des 
rapports constants. Ils possédaient en commun (1 108) 
Téglise de Saint-Paul de Turenne; ils portaient des 
armoiries presque identiques (I). Ne seraient-ce pas 

Flutôt les premiers vicomtes héréditaires de Turenne 
fondus dans la maison de Comborn) oui auraient 
été la souche immédiate de la maison de Saliçnac? 
Cette opinion pourrait se concilier avec celle qui pré- 
cède, si, comme on le présume, la maison deGourdon, 
possessionnée dans le voisinage, et portant des armes 
semblables à celles de Salignac, était aussi originaire- 
ment une tige des premiers vicomtes de Turenne. 

La terre de Salignac étant l'un des principaux fiefs 
du Périgord , ses seigneurs prirent part à toutes les 
affaires qui réclamaient l'intervention des grands 
vassaux de ce comté. Leur zèle, si longtemps éprouvé 
pour la défense de la foi, durant les troubles du 
royaume, se manifesta des la première croisade ( 1096), 
et c'est l'acte d'une pieuse donation de Hugues de Sa- 
lignac envers l'abbaye d'Uzercbe, qui a conservé le 
souvenir du départ de ce chevalier pour la Terre - 
Sainte. 

Depuis la réunion duPérigord à la couronne (1 393), 
les seigneurs de Salignac furent successivement ap- 
pelés aux charges les plus éminentes , soit dans le 
gouvernement de ce pays et des contrées voisines, 
soit à la cour, dans les ambassades et les armées, 
ayant donné, sous les rois Charles VI et Charles VIT, 
un sénéchal de Périgord et de Quercy , et sous les 



(l) Les vicomtes de Turenne portaient leur ëcu bandé de 10 
pièces. L'un des plus anciens sceaux conservés delà maison de Sali- 
gnac (i 2 99) est un écu bandé de 8 pièces. Depuis il le fut seule- 
ment de 7 pièces, c'est-à-dire que l'ecu fut divisé en 7 parties égales, 
dont quatre formaient le champ et trois les bandes. LTécu de 
Gourdon présentait la même division, et ne différait de celui de 
Salignac que par les cmaux. 



- 
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4 DE SALIGNAC -FÉNELOIS'. 

règnes suivants un chambellan de Charles VIII, gou^ 
verneur de Limosin et de Périgord, des capitaines et 
lieutenants de compagnies d'ordonnances, un lieute- 
nant-général de la Marche , trois chevaliers des or- 
dres du Boi, un ambassadeur et plénipotentiaire en 
Angleterre, près la reine Elisabetfi, un autre en Hol- 
lande, plénipotentiaire au congrès de Soissons, trois 
généraux et nombre d'officiers qui ont trouvé dans 
leurs services d'honorables distinctions ou une mort 
glorieuse. Ceux que cette famille a rendus dans le sa- 
cerdoce n'ont pas été moins recommandables. Indé- 

Fendamment de l'illustre archevêque de Cambray, 
une des gloires du clergé de France, elle a donné 
deux archevêques de Bordeaux dans les XIII* et XIV* 
siècles , six évêques au siège de Sarlat et trois aux 
sièges de Comminges, de Pamiers et de Lombès. 

Les alliances directes de la maison de Salignac 
sont, entre autres, avec celles dAbzac,d'Aloigny, 
d Aubusson, d Aydie, de Beau fort , de Beaumont, de 
Beynac, de Bonneval, de Carbonnières , de Cardail- 
lac, de Caumont-la- Force , de Chamborant, Chastei- 
g ner de Comborn , de Crevant dHumières, de la 
Cr opte-Saint- Abre et Ckantérac , de Crussol dUzès, 
de Cugnac, d Ebrard-Saint Sulpice,d l Esoayrac,d Es- 
par bez de Lussan , d Eslaing , de Favars , de Felzins- 
Montmurat, de Ferrie res- S auvebœuf, de Gimel, 'de 
Gontaut-Biron,de Gourdon, de Gramont, Hunaudde 
La nia, de Lauzières-Thémines , de LavaîrMonimo- 
rency , de Lostanges-Saint-Alvère , de Mâchai , de 
Magnac, de Maillé, de Meillars , de Montberon, de 
Pierre- Buffiere, de Plas, de Pompadour, de Rasti- 
gnac, Robert de Saint' J al, de la Roche- Aymon, de 
Roncherolles, de Roy ère, de Sainte-Maure-Montau* 
s fer, de S co railles , de Ségur ,de Sully, de Talley- 
rand-Pêrigord, de la Trémoïlle, de Perneuil-Pompi- 
gnan, etc., etc, 

La maison de Salignac a formé de nombreuses 
branches. La plupart sont éteintes. L'aînée , celle de 
Fénelon, est la seule existante dont les preuves com- 
plètes se trouvent au cabinet des ordres du Roi. C'est 
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de salignac-féhelon! 5 

principalement d'après ces preuves (l)que nous don- 
nons la présente généalogie. Elle contient aussi, ou- 
tre Je résumé des titres extraits des archives du châ- 
teau de Fénelon, celai de titres nombreux, recueillis 
dans d'autres sources par M. Clairambaùit, généalo - 
giste du roi, et par feu l'abbé de Lespine. 

I. Geoffroi de Salignac, I er du nom, né vers l'an 
980, sous le règne de Hugues-Capet , possédait , in- 
dépendamment de la châtellenie de Salignac, en 
Périgord, des fiefs dans le Quercy et les vicomtés 
de Turenne et de Gimel , en bas Limosin. Par 
charte datée du règne du roi Robert ( entre les an- 
nées 996-1031) il fit donation à l'église de Saint- 
Pierre de Coître , dépendante de l'abbaye d'Uzer- 
che , de deux sestérées d'avoine sises au mas de 
Fontcharrouse , paroisse de Gumont , en présence 
de Guillaume Aimeri , de Joseph de 'la Chèze et 
de Pierre Raimond , moines (2). Geoffroi I" eut 
entre autres enfants, Aimeri, qui suit. 

• 

II. Aimeri de Saligkac , I er du nom , seigneur de 
Salignac, vivant au milieu du onzième siècle, est 
rappelé dans deux chartes de l'abbaye d'Uzerche, 
l'une d'environ 1090 , de Boson I er , vicomte de Tu- 
renne (3) l'autre d'environ 1110, dont on parlera 

plus bas. Aimeri I er avait épousé N... dbSaiwt- Mi- m s««.iiicmu 
en f:l, sœur de Géraud, seigneur de Saint-Michel 
dans la vicomté de Turenne. M eut, entre autres 
enfants : 

1 0 Geoffroi, II e du nom, qui suit ; 

t* Boson de Salignac, qui fut témoin avec Géraud de Sali- 
gnac , Pierre Aimeri et Hugues de Mor, d'une dona- 



(I) Les dernières, {Jus détaillées, sont de Tannée 4 739. F.lUs 
en rappellent de Tannée 1579, également pour Tordre du Saint- 
Esprit. 

» 

(1) Cartulaire d'Uzerche, fol. 155. 

(3) U. t fol. 705 ; copie de Gaignières, fol. 67. 
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tion faite, vers l'an 4110, à l'abbaye d'Uzerche , par 
Manaud Tranchclion et ses frères Géraud et Fort , sous 
le règne de Louis-le-Gros , Eustorge étant évêque de Li- 
moges (4). Dans cette charte, Boson est énoncé fils d'Ài- 
raeri de Salignac ; 

I* Hugues de Salignac, lequel étant sur le point de partir 
pour Jérusalem (avec Raimond I", vicomte de Turenne, 
en 1 096) fit donation à l'abbaye d'Uzerche de la raanse de 
la Cassagne, et renouvela dans le château de Salignac (in 
Salanioci <iastro)\e don qu'il avait fait à l'église deNoail- 
lac, dépendante de cette abbaye (a) ; 

4° Renaud de Salignac. Par charte datée du règne du roi 
Louis (le Gros), sous l'épiscopat d'Eus torge, évéque de 
Limoges (1106 à 4 417), il fit donation à l'abbaye de 
Saint-Pierre dUzerche , pour le repos des âmes de ses 
père et mère, de ce qu'il possédait en la paroisse de Saint- 
Bonnet, et entre autres dans les mas de Las Forgias, de 
Riasols, de Berncdine et de Douavel, et en la maison de 
Saint-Pierre de Salgor, en présence de Pierre Raimond, 
de Roger de Saint-Bonnet, de Géraud de Rouffignac, 
moine, Me Géraud Jouffre, aussi religieux , de Griraoald 
du Pic, etc. (3J; 

5» Gautier de Salignac, qui fut présent, avec Durand de 
Calonges et Géraud de Comarque, hospitaliers de Saint- 
Jean de Jérusalem, à une charte de Hugues Malafaide, 
d'environ 4 416, par laquelle ce dernier fit donation de 
sa terre à l'hôpital de Saint- Jean -de- Jérusalem' (4). 

III. Geoffroi de Salignac, II* du nom, seigneur 
de Salignac , uni à Géraud de Saint-Michel , son 
oncle , fit donation à Géraud , abbé d'Uzerche et à 
son monastère, vers 1090, du mas de Fontchar- 
rouse en bas Limosin (5). Par une autre charte peu 
postérieure, le même Geoffroi de Salignac fît don 
à l'abbaye du Vigeois de 3 mas situés dans la 



(1) Cartulairt d'Uzerche, fol. 74 4 ; expédition délivrée le 7 
janvier 4 74 4 , par le prieur claustral d'Uzerche et le prieur de 

Chambrcseix. 

(2) Cartul. d' Uzerchc, fol. 653 j copie de Gaignièrcs, fol. 62. 

(3) Id., fol. 717 ; expédition délivrée le 7 janvier 4 744, par le 
prieur claustral d'Uzerche et le prieur de Chambreseix. 

(4) Cartulaire de F abbaye de Cadoin. 

(3) Cartulaire d'Uzerche, fol. 687; et de la copie 66. 
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T: 



viguerîe de Cavanac (1). Geoffroi de Salignac et 
Gëraud de Saint-Michel, son oncle, possédaient la 
moitié de l'église de Saint-Michel. L'autre moitié 
était possédée par Guitard de Saint-Michel, leur 
cousin, et Adémar, son neveu. Vers 1100» ces 
derniers firent don de tous leurs droits sur cette 
église à celle de Saint-Martin de Tulle , avec le 
consentement d'Archambaud de* Saint-Michel , fils 
de Guitard. Geoffroi de Salignac et Géraud de 
Saint-Michel , imitant leur exemple , firent égale- 
ment donation à Saint-Martin de Tulle de l'autre 
moitié de l'église de Saint-Michel, en présence 
d'Hélie de Corail, donation qu'approuvèrent Hum- 
hert de la Porte, (ils de Géraud de Saint- Michel, et 
Rollande de Longpuy pour la part de Geoffroi de 
Salignac (2). Ce dernier et Raimond I er , vicomte 
de Turenne , avaient des droits communs dans 
l'église de Saint-Paul de Turenne. Ils les cédèrent 
au monastère d'Uzerche par une charte de l'année 
1108 (3). Geoffroi Iï de Salignac eut entre autres 
enfants : 

!• AmaNin, dont l'article suit ; 

3° M ana ml de Salignac . Par charte d'environ le milieu du 
douzième siècle, il fit donation au monastère d'Uzerche 
d'une portion de la foret de Chambreseix, située entre 
Nadaillac et Salignac , et qui confrontait à la terre de 
Salgor (4). 11 eut pour fils : 

Gc'raud de Nadaillac, lequel concourut au don fait 

Sar son père au prieuré ûe Chambreseix, dépendant 
e l'abbaye d'Uzerche. 



(1) Cartulaire du Vigeois, fol. 22 de l'extrait de Gaigniéres. 

(2) Cartulaire de V église de Tulle, fol. 255; expédition déli- 
vrée parle syndic du chapitre, le 5 avril 4 713. Baluze, Historiœ 
Tulelensis, preuves, p. 445. 

(3) Justel, Preuves de l histoire de la maison de Turenne, 

fol. 29. 

(4) Cartulaire aVUzercke, fol, 717; expédition délivrée le 
7 janvier 1 71 1 par le prieur claustral de ce monastère eUc prieur 
de Chambreseix. 



8 DE SALIGWÀC-PÉNELOW. 

IV. Àmalvin de Salignac, seigneur de Salignac, 
naquit vers la fin du onzième siècle ou dans les 
premières années du siècle suivant. Il fît aussi 
des libéralités au prieuré de Chambreseix. Par 
charte d'environ 1150, il donna à ce monastère 
tout ce qu'il possédait en grains (mesure de Mar- 
tel) dans le mas de Biasols et en déposa la charte 
entre les mains de Hugues de la Porcherie, abbé 
d'Uzerche , sur l'autel de Chambreseix (f). Vers 
le même temps ce même prieuré reçut d' Amalvin 
de Salignac le don annuel et perpétuel de 3 ses- 
térées de froment sur le mas del Suquet, avec pro- 
messe, pour lui et ses successeurs, de faire jouir 
en paix les moines de Chambreseix de cette ren- 
te (2). Amalvin eut, entre autres enfants : 

4° Amalvin, seigneur de Salignac, en partie, duquel sont 
provenus : 

A. Boson de Salignac, chevalier, co-seigneur de Sali- 
gnac. En 1198, il fut témoin avec Guillaume de Fer- 
rières, l'ancien, et Bernard deSaint-Geniès,à la charte 
d'une donation faite à l'abbaye de DalonparManaud, 
Humhert et Géraud de Belcastel, frères (S). Boson 
de Salignac fut en guerre avec Rairaond III , vicomte 
de Tureone ; le comte de Toulouse, par lettres datées 
de Castel- Sarrasin le 4 0 janvier 4 303 (y. st.), ralilia 
le traité de paix que ces deux seigneurs avaient con- 
clu, et se porta garant de son exécution envers l'un et 
envers l'autre (4). Par son testament du dimanche 
après l'Assomption, 4 308, reçu par Jean de Saint- 
Crépin, notaire, Boson fonda un ohit annuel en l'é- 
glise de Saint-Julien de Salignac (5). Il laissa deux 



(1) Cartulaire d'Uzercke, fol. 709. 

(3) Expédition délivrée le 7 janvier 4 74 4 , ut supra. 

(3) Cartulaire de Dalon, fol. 4 48, et fol. 1 78 de la copie. 

(4) Original aux archives de Monlauban. 

(5) Ce testament est rappelé dans un accord passé le 4 4 juillet 
4474, entre noble et puissant homme messire Antoine de Salignac, 
chevalier, seigneur de Salignac, et le recteur de l'église de Saint- 
Julien de Salignac, au sujet de la rente constituée par Boson de 
Salignac pour son obit. (Original aux archives de Montauban). 
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DE S ALIGNÀO FÉNELON. 

a. Marquise de Salignac; • • 

b. Comtesse de Salignac; 

B. Gaillard de Salignac, damoiseau. Il eut pour fils 



a. Bertrand de Salignac, 

b. Gaillard de Salignac; 



vivants en ISSO.Del'un 
d'eux est provenu Maf- 
fre de Salignac, prieur 
de la Souterraine, en 

1275; 



C. GeYaud de Salignac, 
avoir été père de : 

Boson de Salignac, vivant en 1348. Celui-ci laissa 
entre autres enfants : 

I. Boson de Salignac , évêque de Comminges en 
1500 (l); 

II. Bernard de Salignac , prieur de Saint-Syl- 
vestre de Penne d'Agénais, en 1297; 

III. Huguette de Salignac, mariée, vers 1270, 
avec B..... de Pachèbre* En 1287; elle ven- 
dit à Raoul et Guillaume de la Roque des 
biens dont Gaillard et Boson de Salignac 
e'taient seigneurs fonciers j 

D. Delphine de Salignac, qui reçut une reconnaissance 
de ses censitaires de Charobreseix en 1208 (2) ; 

E. N de Salignac, épouse du seigneur de la Cas- 
sagne, qui en eut : 

Aimeri de la Cassagne, chevalier, vivant en 124 8 
et 1260, et qui eut deux fils: 

I. Aimeri de la Cassagne, î co-seigneurs de Sa- 
li. Hugues de la Cassagne, jlignac en 1281 ; 

2* Aimeri, H« du nom, qui suit. 



V. Aimeri de Salignac , II e du nom , seigneur de 
Salignac, fut présent avec Manaud de Salignac et 
Etienne de Scorailles à Fhommage rendu au château 
de Turenne , le 7 des calendies de février (26 jan- 
vier) 1163, par Renaud, vicomte de Gimel, à nai- 
mond II," vicomte de Turenne, auquel il soumit 



(1) Gallia Christiana, 1. 1, col. 1002. 

(2) Preuves pour l'ordre du Saint-Esprit, de 1739. 
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son château de Gimel (1). Aimeri de Salignac fut 
encore présent, en 1178, à une donation faite à 
l'abbaye de Dalon , de lavis du même vicomte 
de Turenne, par .Raimond, abbé de Terrasson (2). 
Aimeri avait épousé N... de Laval, fille du seigneur 
de Laval près Peyrac. Ses enfants furent : 

f»Hélie de Salignac, mort sans postérité* après ItOO; 

2° Boson de Salignac, co-seigneur de Salignac en 4 24 4. Il 
est énoncé fils d'Aimeri dans une charte ( sans date ) 
de l'abbaye d'Uzerche (s), à laquelle fut présent avec 
lui Géraud de Salignac. Il paraît avec la qualité de che- 
valier parmi les seigneurs qui se rendirent garants, 
pour le vicomte de Turenne, de l'exécution du traité de 
paix conclu par ce vicomte avec Matfroi de Castel, lequel 
lui rendit hommage pour son château de Castelnau en 
4 224 (4). Boson eut les enfants qui suivent : 

A. Boson de Salignac, co-seigneur de Salignac. Hélie 
Rudel et Bertrand de Turenne ayant fait un traité 
d'alliance, en 1230, convinrent que s'il s'élevait quel- 
que différent entre eux , ils s en rapporteraient à 
1 arbitrage de Boson et Gaillard de Salignac, et de 
Bertrand et Gaillard de Salignac (5). De Boson de 
Salignac parait être issu : 

Boson de Salignac, archevêque de Bordeaux e° 
4296 (6); 

0- Gaillard de Salignac, damoiseau, co-seigneur de Sa- 
lignac en 4230 et 4248. 11 laissa : 

a. Gaillard de Salignac, co-seigneur de Salignac , 



(4) Jus tel, Preuves de l'histoire delà maison de Turenne , 
p. 34. 

(2) Cartulaire de Daion, fol. 73, 4 4 0, et de la copie, fol. 4 48 , 
4 4 76. 

(3) Cartulaire et pancarte d'Uzerche, fol. 744. 

(4) Juste!, Histoire de la maison de Turenne t \>. 22. H paraît 
que vers la même époque la maison de Salignac avait également 
reconnu la suzeraineté des vicomtes de Turenne. C'est du moins 
ce qui résulte implicitement d'un hommage rendu en 42S6 par 
le vicomte Raimond VI, à Raimond VII, comte de Toulouse, 
pour les châteaux de Salignac et de Castelnau. (Baluze, Uistoriœ 
TutcUnsis, p. 4 69). 

(5; Original aux archives de Montauban. 

6) Caltia Chrisùana, t. II, col. 829. 
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mentionné dans des actes de 1 27 3, 4 994, IS97, 
4 899, 4 304 et 4 509, décédé avant 4 54 7, ayant 
eu cinq fils : 

I. Maffre on Matfroi de Salignac. Son oncle 
Maynard lui transmit, en 4 540, quelques 
rentes qu'il avait acquises en 4196 de 
Gaillard de Salignac; 

II. Arnaud de Saliguac j 

III. Gaillard de Salignac , donzel. Lui et son 
frère Boson arrentèrent le mas de Neuville 
à B. et G. de Neuville en 4 300. Gaillard 
est mentionné dans des actes de 4 54 0, 4 34 9, 
4345 et 4547; 

IV. Guillaume de Salignac, qui donna une 
reconnaissance à Boson de Beynac, en 4 594. 
On juge par Tordre des temps qu'il eut 
pour fils : 

AA. Guillaume de Salignac, qualifié da- 
moiseau en 4 535 et 4 580 et chevalier 
en 4304 ; 

BB. Robert de Salignac. Il reçut une 
reconnaissance féodale en 4 558 j 

V. Boson de Salignac, le jeune, co-seigneur 
de Salignac en 4 309. Il consentit un arren- 
tement en faveur de Maffre ou Matfroi de 
Salignac, chevalier, en 4 54 7. De lui sont 
pro venus : 

AA. Boson de Salignac, mort sans posté- 
rité après Tannée 4 554 ; 

BB. Comtesse de Salignac, femme de 
Gaillard de Signac, damoiseau, sei- 
gneur de Beauvoir au diocèse de Sar- 
lat. Leur fils : 

Jean de Signac , damoiseau , sei- 
gneur de Beauvoir, vendit en 4 400, 
à Jeanne de Salignac, .femme de 
Boson de Beynac, seigneur de Pele- 
vezy, ce qui lui était échu dans la 
succession de Boson de Salignac, son 
. . aïeul; 

h. Boson de Salignac, le vieux, co-seigneur de Sa- 
lignac, mentionné en 4984, 1294, 4)87, 4509, 
4 34 2, 4 54 7, 4 54 8 et 4 320, mort sans postérité; 

c. Maynard de Salignac, chevalier. En 4287 il 
acquit de B. de Pachèbrc et de Huguette de Sa- 
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lignac, sa femme, une redevance féodale à eux 
due par Etienne et Grimai de Pachèbre. May- 
nara paraît dans d'autres actes de 4 298, 4 310, 
4347, 4348 et 4 349. Il avait épousé Anne de 
Cardaillac, dont il eut : 

I. Maffre de Salignac, chevalier, énoncé fils 
de Maynard de Salignac et neveu de Bo- 
son, en 4 540, 4 54 7 et 4 525; 

II. Boson de Salignac, chevalier, mentionné 
• en 4 334, 4 335 et 4 543; ' 

III. Jean de Salignac, mentionné en 4 528 et 
4530; 

d. Matfroi ou Maffre de Salignac, qui laissa quatre 
fils: 

• 

I. Boson de Salignac, qualifié damoiseau, et 
fils de Maffre en 4 52*, et chevalier en 
4 546. Il mourut avant 4 574, laissant un 
fils: 

Renaud de Salignac, héritier de son 
oncle Raymond en 4 574 ; 

II. Maffre ou Matfroi de Salignac, damoiseau. 
En 4 324, il engagea à messire Matfroi de 
Salignac, chevalier, les mas de la Garrigue 
et de la Trémolôde, pour une rente que' le- 
dit seigneur de Salignac devait lui asseoir 
sur sa terre (4). Maffre paraft dans des actes 
de 4 334 et 4 355. 11 était chevalier en 4 546; 

III. Raimond de Salignac, damoiseau. Par 
son testament (4 574) il fit don à l'église de 
Salignac du mas de Combes en la paroisse 
de Saint-Crc'pin, et institua Renaud de Sa- 
lignac, son neveu, son héritier universel; 

IV. Renaud de Salignac ; 

c. Raimond de Salignac. En 4 54 5 il fit don à son 
frère Maynard, chevalier, de tout ce qui lui était 
obvenu de ses père et mère dans le château de 
Salignac ; 

3° Aimeri, III e du nom, qui suit. 

VI. Aimeri de Salignac, IIP du nom, co-seigneur 
de Salignac, est mentionné avec son frère Boson 
dans une charte de l'abbaye de Saint-Arnand dè 



(4) Preuves du Saint-Esprit de 4 739. 
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Coly> de l'année 1214. (1). Aimeri de Salignac est 
qualifié chevalier , dans la charte de l'hommage 
qu'il rendit, en 1244, à Géraud , abhé de Sarlat , 
pour ce qu'il tenait en fief à Saint -Quentin et 
relevant de son église (2). Aimeri mourut peu de 
temps après dans un âge avancé , laissant , entre 
autres enfants : 

1° Aimeri, IV e du nom, qui suit ; 

2° Matfroi ou Maffre de Salignac, chevalier, seigneur en 
partie de Saint-Geniés. 11 eut deux fils : 

A. Renaud de Salignac, co seigneur de Sainl-Gcniès, 
vivant en 1 500 ; 

B. Raimond de Salignac, archidiacre de Blayc et vi- 
caire-général de Bordeaux en 1297. 

VII. Aimeri de Saligwàc, IV e du nom, cheva- 
lier, seigneur dudit lieu {dominus ejusdem loci), n'é- 
tait pas encore promu à la chevalerie lors d'un accen- 
m nient qu'il consentit au profit de Guillaume de 
Belvez,par acte de Tannée 1256 (3). Mais il a la 
qualité de chevalier dans les actes ultérieurs qu'il 
passa, ou dans lesquels il intervint , entre autres, en 
1258 (4), 1260 (5), 1272, 1274, 1275. A ce dernier, 
passé à Sarlat le lundi avant Pâques , et relatif à une 
cession faite par Hugues de Souillacà son frère Ebles 
de Souillac, damoiseau, furent présents : Aimeri de 
Salignac , chevalier, et Hélie de Salignac, damoiseau, 
Boson de Salignac, archidiacre de Médoc, en l'église 



(1) Extraits de l'abbé de Lespine, à la Bibliothèque Royale. 

(2) Arch ives du royaume, registre XXXI, fol. 65 ; Gallia 
christiana, t. II, fol. 1510. 

(5) Inventaire des titres de la maison de Salignac, n° 26. 
(4) Même inventaire, n° 521. 

(6) A partir de cette charte de 1260 inclusivement, tous le* 
titres de la famille ont été visés dans les preuves de 1 759 et 1771- 
Les générations antérieures sont ou partiellement exprimées par 
les chartes, ou établies d'après, la convenance des temps et des 
possessions , sur les extraits du cabinet des ordres du roi. Nous 
avons indiqué par des renvois particuliers les sources d'où l'on a 
tiré les autres renseignements qui ne font point partie de ce dépôt. 
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de Saint-André de Bordeaux, et Matfroi de Salignac, 
prieur de la Souterraine, qui tous scellèrent cet acte 
de leurs sceaux. Aimeri de Salignac avait épousé 
». P..H.U» : Anne db Ferrleres, de laquelle il eut les enfants qui 

dV^'b^suivent : 

«k-oticulée du mêmi „ . 

i n 16 i umiiou l. I # • 

l 0 H ( lie, I« r du nom, dont on va parler j 

2° Géraud de Salignac, damoiseau, co-seigneur de Salignac. 
Le mardi avant la Nativité de J.-C. 4 389, il scella du 
sceau de ses armes ( trois bandes) , l'acte de reconnais- 
sance du testament fait, en 4 286, par Géraud A y moin, 
chevalier. Géraud de Salignac paratt avec ses {vires dans 
des actes de 4 289, 4294, 4296, 4299 et vivait encore en 
4542; 

5° Meynard de Salignac, ecclésiastique, vivant en 4 294 ; 

4« Raimonde de Salignac, à laquelle son père fit une dona- 
tion, le samedi avant la fête de Saint-Thomas, apôtre 
(1 8 décembre) i 260. Elle était alors mariée avec Bernard 
Chat, chevalier, seigneur de Lage-au-Chat, dont est des- 
cendue la maison de Rastignac. 

» • * 

VIII. Hélie de Salignac,!" du nom, damoiseau, co- 
seigneur du château de Salignac, naquit vers 1245.Lui 
et son frère Géraud, unis à Gaillard et Boson de Sali- 
gnac, frères, étaient en différent avec dâme Nafaïs et 
ses fils Géraud et Pierre de Laval, damoiseaux, Imbert 
et Hugues de Belcastel, chevaliers, Aimeri de la Cas- 
sagne de Rochefort, et Hugues delà Cassagne, son 
frère, damoiseau, au sujet des terres de Salignac, de 
la Cassagne, d'Archignac, de Saint-Geniès et de la 
Chapelle-Aubareil. Par sentence arbitrale du mer- 
credi avant la Madeleine 1281, il fut reconnu qu'à 
Hélie et Géraud de Salignac , ainsi qu'à Gaillard et 
Boson de Salignac , appartenaient, par indivis , deux 
quarts de la seigneurie de Salignac, le tiers de la jus- 
tice haute et basse du bourg de la Chapelle-Aubareil. 
Dame Nafaïs possédait un quart de la seigneurie de 
Salignac ; lmberr et Hugues de Belcastel, un huitième; 
et Aimeri de la Cassagne et Hugues, son frère, un 
autre huitième. Nul de ces co-seigneurs de Salignac 
ne pouvait aliéner sa part, si ce n est au profit de ses 

* 
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co-partageants ou héritiers d iceux (1). Héliede Sa- 
lignac paraît dans d'autres actes des années 1286, 
1289, 1290, 1294, 1296 et 1299. Ce dernier, du di- 
manche après la Saint-Jacques , est une investiture 
par lui accordée à Jean de Montmège. Au bas de la 
charte pend son sceau en cire jaune , où paraît un 
ecu bandé de huit pièces; autour est écrit sur la ban- 
derolle : S. Hélib ne Salwhac (2). Il ne vivait plus 
le 12 février 1301. Il avait épousé une dame nommée 
Marie, de laquelle il laissa , entre autres enfants : 

«• Àmeri de Salignac, damoiseau, qui paraît être décédé 
sans postérité après \ 2 94 j 

S° Matfroi ou Maffre qui suit ; 

S» Renaud de Salignac. En 1366, il fit donation à Jean de 
Salignac, son neveu, de tout ce qui lui appartenait dans les 
châteaux et châtettenies de Salignac et de Saint-Génies. 

IX. Matfroi de Salignac, damoiseau, puis cheva- 
lier, co-seigneur du château de Salignac, acquit, en 
1310, du vicomte de Turenne, ïa justice haute, v 
moyenne et basse des paroisses d'Eyvignes , d'Ey- 
bennes et de Milhac (3). Matfroi reçut, le lundi avant 
la Nativité de la Vierge, 1312, une reconnaissance 
féodale de Raimond de Laval, de Saint-Geniès, da- 
moiseau, pour ce que ce dernier tenait ab antiquo de 
lui et de Géraud de Salignac, son oncle, en la pa- 
roisse de Saint-Geniès. Matfroi de Salignac se maria 
deux fois: 1° par contrat passé à Castelnau, devant 
Pierre Planta , notaire , le lundi après lœtare de la 
Purification de la Vierge (12 février) 1301 (v. st. ) f 

• - 

(1) On roit par cette clause prohibitive que tous les co-sei- 
gneurs de Salignac l'étaient par droit d'agnation. Des diverses 
branches de la maison de Salignac, deux seulement de celles qui 
possédaient la terre de leur nom existaient à cette époque, la 
branche de Boson et Gaillard (premiers nommés dans la tran- 
saction) et celle d'Hélie et de Géraud. Dame Nafaïs et ses fils 
représentaient une branche éteint e, et deux autres s'étaient fondues 
dans les maisons de Belcastel et de la Cassa gne. 

(2) Chevaliers du Saint-Esprit vol. 4 56, fol. 187. 
(S)Prcuvcs de 1759, pour l'ordre du Saint-Esprit. 

* 
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«to«»M : avec Alamande de Gourdon , fille de Fortanier de 
pu «ii Ici. 'Gourdon, chevalier. Elle eut en dot 1,000 livres de 
bons cahorcins, et comme cette somme devait se 
payer chaque année par dixième, de même qu'une 
autre somme de 1 ,000 livres, que Fortanier de Gour- 
don devait à Matfroi de Salignac; pour l'intérêt de 
ces deux sommes, Fortanier donna à son gendre, jus- 
qu'à leur paiement, la jouissance des terres de Luné- 
garde, Baussac et Ralhac, que Matfroi, après la mort 
sans enfants d'Alamande de Gourdon , acquit de Ber- 
trand de Gourdon, chevalier, par acte du vendredi 
( 18 avril) avant la fête de Saint-Georges 1315, pour 
la somme de 1,500 livres (1); 2° par contrat du lundi 
avant la Saint- Jean-Baptiste 1316 , passé devant 
Jean deSadra, notaire en Quercy, avec dame Hélis 
d'Estàing, veuve de Gaillard de Balaguier , et sœur de 
i:c F h:n'or' uc,eD,R ? im ond, seigneur d'Estaing et de Marguerite d'Es- 
taing, femme d'Arnaud , seigneur de Landorre. Mat- 
froi de Salignac mourut avant la Saint-Michel 1324. 
D'Hélis d'Estaing, qui vivait encore en 1331, il 
laissa : 

- 

1° Jean, !•» du nom, qui suit ; 

2° Boson de Salignac, co-seigneur de Salignac et de Saint* 
Geniès. En 1554 il prit part à la guerre que le baron de 
Beynac fit au seigneur de Castelnau de Bretenoux, et fut 
I'ud des signataires de la trêve conclue entre eux à Li- 
meuille 22 novembre de cette année (2); 

3° Hëlie de Salignac, évëquo de Sarlat en i 360, puis arche* 
véque de Bordeaux en 1561. Le pape Grégoire XI le 
députa, en 1374, pour tâcher d'obtenir une trêve entre 
les années de France et d'Angleterre, près d'en venir aux 
mains (3). Il mourut vers i 578 ; 

4° Marquèse de Salignac, mariée avec Guinot de la Tour ; 
5° Marie de Salignac. 



(0 Original en parchemin aux archives de M. de Sirieys, à 
Mayrinhac. 

(a) Archives du château de Beynac. 

(3) Gallia Christiana , t. II, col. 853 et 1 516 ; t. IV, col. 991. 
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X. Jean de Salignac , I er du nom, damoiseau , sei- 
gneur des château et châtellenie de Salignac, ren- 
dit nommage, le 6 novembre 1350, à Guillaume Ro- 
ger, vicomte de Turenne, pour ce Qu'il tenait de lui 
en fief à Eyvignes, Eybennes, Muhac, Gignac et 
Saint-Bounet. Le mardi avant la Saint -Valentin 1 38 1 , 
Jean de Salignac prit acte de l'hommage que lui de- 
vait Bernard de Ferrières, damoiseau , de même que 
les prédécesseurs dudit Bernard lavaient rendu .aux 
siens. Par le testament que fit Jean de Salignac le di- 
manche (20 décembre), veille delà fête de Saint- H c****** . 
Thomas, apôtre, 1383, il défendit expressément fc&ES%ïl£2 
son héritier, sous peine de déchéance, d'aliéner le ;^; é jj 
château de Salignac. Il avait épousé 1° Marguerite de 13 " bl*™*^- 
Gardaillac : 2° Gaillarde de Montaumol, qu'il insti-"" * ' 
tua tutrice de leurs enfants. Jean de Salignac avait 
fondé et doté avec Gaillarde de Montauriol le cou- 
vent de Sainte-Croix-de-la-M erci , à Salignac , par 
charte du 15 mai 1376. Ses enfants furent; 

Du premier lit ; 

« * Matfroi de Salignac , couver, seigneur de Sain! Génies , 
émancipé par son père en 4 585, marié avec Matin- de 
Favars, dite de Lestrangc, fille de Guillaume de Fa vais, 
dit de Ltstrange , seigneur de Saint- Yriex. Il en eut une 
fille : 

Jeanne de Salignac, dame de Saint-Geniés , mariée 
avec Richard de Contaut , seigneur de Bade fol , au- 

3uel elle porta la terre de Saint-Geniés. Souveraine 
e Salignac, sa tante, lui légua 100 fr. d'or en 4 451 , 
et Mathe de Favars, sa mère, l'institua son héritière 
universelle le 8 mai 4459; 

3° Sobeirane ou Souveraine de Salignac, mariée avec Bérard 
Pons. Elle fît son testament le 4 7 décembre 4 453 (4) et 
fut inhumée auprès de son mari, dans l'église deClermont 
près Montelar: 

5° Bertrand de Salignac, chevalier, seigneur de Salignac et 
de Mil bac. Il n'eut point de postérité n 



(4) Bibliothèque Royale, Extraits de l'abbé de Lespine. 

2 
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4° Raimond , mentionné ci-après ; 

a» Airaeri de Salignac, virant en 1 59* ; 

6* Pierre de Salignac. En 1 41 S il servait sous le maréchal de 
Heilly à la garde de Saintes , ayant trois écuyers sous ses 
ordres (l). Il épousa Marie Robert, dame de Cingé, sœur 
du cardinal de Magnac, et fut la souche de la branche de 
Salignac , seigneurs de Cingé, en Poitou , alliée aux mai- 
sons de Fontenay, de Sully, de Magnac, et fondue dans 
celle de Crevant d'Humières vers la fin du XV« siècle (2); 

7° Jean de Salignac, écuyer, seigneur de Concorès en Quercy, 
de Fénelon et de Gaulejac. Il servait en la compagnie de 
son frère Raimond en 4 405, puis dans celle d'Arnaud de 
Bordes en 1407. Il fil son testament en 1445 ; 

h" Guillaume de Salignac, chevalier, seigneur de Malzac, de 
Bourzac, etc., capitaine de Clermont-Soubiran en <40i. 
U épousa Marguerite Robert de Saint- Jal , dame de Ma- 
gnac et de RoufHac, sœur de Marie Robert, dame de 
Cingé, femme de son frère Pierre de Salignac . Guillaume 
a formé la branche des seigneurs de Magnac, de Vie, de 
Corn bas , de Verteillac et de Concorès, éteinte dans le 
seizième siècle, et alliée aux maisons de Chamborant, de 
Coignac, de Crussol d'Uzès, de Cour don, de G r amont, 
de Fierre-Buffîcre, de Plas, de Pompadour, de Ricard- 
Gourdon, de la Roche- Aymon, du Saillant, Soi eau de 
Saint-Gcran i de Touchebœuf-Clermont, etc. ; 

9° Pons de Salignac, seigneur de Jumilhac; 

-4 0° Jeanne de Salignac, mariée, 1° avec Boson de Beynac, 
seigneur de Pelevezy et du Vialard, co-seigneur deSaint- 
£eniès; 2° par contrat du 18 mai 1417, avec Jean de 



Ji) Pierre de Salignac brisait les 5 bandes des armes de sa Ta- 
ie d'un lambel , et poi tait pour tenants un génie et un sau- 
vage, et pour cimier une tete d'aigle (Bibliothèque Royale, fonds 
de Colbért, vol. 117 et 158, intitulés : Recherches de V ancienne 
noblesse de France, t. II, 211, verso). 

(2) Vers la même époque il s'est formé deux autres branches de 
la maison de Salignac, mentionnées dans les preuves du Saint- 
Esprit de 1-7 59, et dont la jonction n'est point connue ; savoir, la 
branche des seigneurs de la Roche-Gaudon , en Berry, que repré- 
sentait en 1 421 , Hclion de Salignac, et qui existait en 1 700, branche 
alliée aux maisons de JYaillac, Poute, de Maumont, du Griffon, 
de la Porte, de Lejfe f etc. ; et la branche de la Roche-Belusson , 
descendue de Pons de Salignac, marié, en 1493, avec Jeanne Guc- 
nand. Cette branche s'est fondue dans la maison de la Trcmoïlle- 
Fontmorant au commencement du XVI e siècle. 
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Carbonnièrcs, damoiseau, auquel elle légua les terres de 
Pelevezy et du Yialard par son codicille de Tannée 4 436. 
Elle avait fait son testament devant Lavaret, notaire à 
Salignac, le 22 mai 1424, en présence de Hugues de 
Noailles et de Jean de la Chassagne; 

4 4° Catherine de Salignac. 

XI. Rai mon ci de Salignac, chevalier banneret, 
sire de Salignac, d'abord chevalier de Tordre de 
Saint-Jean-de-Jérusalem et commandeur de Condat 
en 1410, se fit relever de ses vœux après la mort de 
son frère Bertrand et fut successivement conseiller 
et chambellan des rois Charles VI et Charles VII , 
sénéchal de Périgord et de Quercy , gouverneur d u châ- 
teau de Moncuq et lieu tenant, pour le roi, au duché de 
Guienne, sous le connétable d'Albret. 11 servit avec * 
une grande distinction dans les guerres contre les An- 
glais. C'est ce qu on voit par divers rôles de revues et 
diverses quittances d'appointements militaires des 
15 février 1398 (v. st.), ZI octobre 1404, 15 juillet 
1405, 1 er avril et février 1407 (î) , 22 août 1411, 
12 avril 1421, 15 décembre 1425, 19 octobre 1429 
et 20 juillet 1430 (2). Il fut pourvu de l'office de sé- 
néchal de Périgord , par lettres du dauphin du 5 juil- 
let 1410, et installé par le connétable d'Albret le 17 
août suivant. Charles VI, par lettres du 19 mai 1411, 
gratifia le seigneur de Salignac d'une somme 200 
francs d'or en récompense de ses notables services et 
•des grandes dépenses qu'il avait faites en la ville de 



(4) En 4407 l'année commença le 27 mars. 

(2) Parmi les titres nombreux que Raimond de Salignac donna 
pour ses charges, quelques-uns, des années 440*, 1407 et 4430, 
conservent encore l'empreinte de son sceau. On y distingue trois 
bandes. Il avait pour tenants deux femmes , et pour cimier une 
tête d'aigle issante d'un vol banneret , suivant une quittance du 
20 septembre 4420. (Fonds de Colbert, vol. 4 57 et 4 58, cotés 
Recherches de V ancienne noblesse de France, 1. 1, p. 4 40, verso.) 
La qualité de noble et puissant seigneur, qu'il prend dans plusieurs 
de ces titres, a passé à ses descendants. (Cabinet des ordres du Roi, 
Chevaliers du Saint-Esprit , vol. 4 4, fol. 4827, 4828, 4 829; vol. 
230, fol. 459, 449.) 



■ 
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Paris pendant sept mois qu'il y était resté par ordre 
du roi. Vers le même temps, le sire de Salignac fut 
chargé par le même prince de poursuivre l'exécution 
de certains traités relatifs à la restitution de plusieurs 
places et forteresses de Guienne , et reçut une autre 
somme de 200 francs d'or, pour le défrayer de cette 
mission, le 16 juillet de la même année (1). 11 fut ins- 
titué sénéchal de Quercy et gouverneur du château 
de Moncuq,au lieu de Bertrand de Terrides, par 
lettres du dauphin, du 25 septembre 1413. Lors des 
derniers efforts que la France fit pour expulser les 
Anglais, Raimond de Salignac, sénéchal de Quercy, 
fut retenu par lettres des gens du conseil du roi et 
du régent, du 13 juin 1420, pour commander trente 
hommes d'armes , dix hommes de trait à cheval et 
dix a pied; et pour lui aider à supporter les frais ex- 
traordinaires qu'il lui conviendrait de faire , on lui 
assigna, outre ses gages, 100 livres tournois par mois 
pour l'état de sa personne (2). Le roi Charles VII le 
confirma dans ses charges par lettres datées de Bour- 
gesle 2 mai 1423. Raimond de Salignac avait épousé, 
par contrat du 2 1 septembre 1 4 1 9, reçu par Guillaume 
L» l'unir DEiCAn: du Mas , clerc , Hélis de Pémtsse d'Escars, dame de 
t " pêl Larche, fille de noble homme Audouin de Pérusse, 
damoiseau, seigneur d'Escars, de Juillac, de Saint- 
Bonnet, co-seigncur d'Allassac, et de Marguerite de 
Pompadour. De ce mariage sont pro venus : 

4° Antoine, dont l'article suit ; 

2° Pons de Salignac, premier conseiller clerc lors de l'insti- 
tution du parlement de Bordeaux, abbé de Chirac en 
Age'nais, et doyen de Saint-Yriex au diocèse de Limoges, 
archidiacre de Mende, évéque de Sarlat en 1485, décédé 
le 4 4 octobre 4492 (Sj; 

3° Jean, II* du nom, auteur de la branche de la Mothb-Fh- 
hblon, rapportée ci-après; 

" 1 ■■ ■ - 1 ■' ■ ■ - — — ■ . i 

(O Cabinet des ordres du roi, Chevaliers du Saint-Esprit, yoL 
250, fol. 441,445. 

(2) Original, visé dans les preuves de 1752. 

(5) GaUia Christiana, t. II, col f 59f . 
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> Catherine de Salignac, mariée, le 4 février 4 456 (u. st.) 
avec Gaston de Go m au t, baron de Biron, premier baron 
de Périgord; 

5° Jeanne de Salignac, mariée avec Louis, vicomte de Corn- 
born, seigneur d'Enval. 

XII. Antoine db Sàligwàc, chevalier, baron de 
Salignac, seigneur de Rouffignac, de Turzac, de Mil- 
hac, des châteaux et chàtellenies de Larche, de Ter- 
rasson, etc., conseiller et chambellan du roi Char- 
les VIII, capitaine des châteaux de Moncuq et d'Exi- 
deuil, puis gouverneur de Limosin et de Périgord 

§our Jean d'Albret, roi de Navarre, eut commission 
u comte de Bauge* (Philippe de Savoie) , le 6 juin 
1476, pour convoquer le ban et arrière-ban de la sé- 
néchaussée de Périgord. Le 21 avril 1478, il ordonna 
la saisie pour défaut d'hommage, sur Richard et Jean 
de Gontaut père et fil9, de la terre Saint-Geniès, re- 
levant de labaronnie et châtellenie de Salignac (1). 
Le 15 avnT 14a0, Antoine de Salignac reçut l'hom- 
mage de Jean de Carbonnières , seigneur de Jayac. Il 
fut fait conseiller et chambellan de Charles VIII , 
avec pension de 500 livres, par provisions du 4 avril 
1483. Il eut commission de ce prince, le 1 0 juin 1486, 
pour lever une compagnie d'hommes de guerre à 
pied, destinée à servir dans le Périgord. 11 fit au châ- 
teau de Salignac, le 16 décembre 1496, son testament, 
dont son frère Jean de Salignac de la Mothe-Fénelon 
fut l'un des exécuteurs. Le baron de Salignac avait 

épousé, par contrat du 18 janvier 1461 (v.j*.), Jeanne 

m Câf «au : 

dk Ciumoht, lillo de Brandelis, seigneur de Caumont,^"' 4 ' 
de Castelnau et de Berbiguières,et de Marguerite de 
Bretagnc-Penthièvre. Il en eut : 

4° Bertrand, dont l'article est rapporté ci-après; 

3° Antoine de Salignac, protonolaiie du Saint-Siège, et 
doyen de Saint-Yriex ; 

5° Raimond de Salignac, seigneur de Rochemeaux, marié 
avec Jeanne, dame de Rochefort, en Limosin. Il a formé 



(t) Ch&alicrs du Saint-Esprit, vol. 251, fol 36. 
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la branche des seigneurs de Rochefort, d'AUc, de Roche- 
mcaux, de Saint-Martin-Lare, etc., dont les biens sont 
passes, en 4 648, dans la maison dc U Cropte-Saint-Abrc. 
Cette branche s'était alliée, entre autres, aux maisons 
d' Abzac- la-Douze , d'siloigny , de Bony-la-Pergne, de 
Chasteigner, Green de Saint-Marsault , de Maillé, de 
MeillarSy de Pierre- Buffière,de Ravenel t de Sainte-Maure- 
Montausier } de la Trcmoïllc, etc.; 

A 0 Pons de Salignac, chanoine de Saint-Yriex. Il vivait en- 
core en 4 542 ; 

5° Jeanne de Salignac, mariée, en 4484, avec N... de Fel- 
zins de Mçntmurat, au diocèse de Saint-Flour; 

i>° Lc'onne dc Salignac. Elle épousa, le 29 juillet 4488, noble 
Marqués de Scorailles, e'cuyer, seigneur de Scorailles, de 
Montpensier et de Roussille ; 

7° Marguerite de Salignac, mariée, le 25 novembre 4 490, 
avec Jean d'Abzac, seigneur de la Douze, décédé en 
4 528 ; 

8" Autre Marguerite dc Salignac, religieuse; 

9° Claude de Salignac, mariée, le 6 février 4 495 ( v. **.), 
avec Gui de Gontaut , seigneur baron dc Badefol et de 
Saint. -Gcniès ; 

4 0°Soobirane de Salignac, non mariée en 4 496. 

XIH. Bertrand de Salignac, chevalier, baron de 
Salignac, seigneur des châteaux et châtellenies de 
Larche, de Banes, etc., fut nommé tuteur des en- 
fants de Jean de Salignac dc la Mothe-Fénelon , son 
oncle, le 30 mars 1498. Il se maria deux fois : 1° en 
ftiiMAuttst : 1489 aveclsabeau deTalleyrand db Chai. aïs, petite- 
d«g.ieui«, »3iiomfji| fi Charles I er de Tallevrand, prince de Cha- 
met t\ cuurouu«lais, vicomte de F ronsac; 2* en 1628, avec Jeanne 
de Pierre-Buffiè&e de Chateauneuf. Ses enfants 

ri PiBtM-Bcmiii: c 

de »ablc,Bii lioo d'or. I U I 0 II t ; 

Du premier lit : 

4°Gabrielle de Salignac, mariée en 4 54 8 avec François de 
Talleyrand, seigneur de Grignols, prince de Chalais, vi- 
comte de 1" ronsac, son oncle ù la mode de Bretagne ; 

l* Françoise de Salignac. Elle épousa, le 6 novembre 4525, 
François W A y die, vicomte de Riberac ; 

Du second lit : 

5° Jeanne de Salignac, mariée, en 4 545, avec Armand de 
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Gontaut-Biron , seigneur de Puybcton et de Madaillan, 
auquel elle porta la baronnie de Salignac ; 

4° Françoise de Salignac, femme de François dé Gontaut- 
Biron, seigneur de Bancs, frère d'Armand, seigneur de 
Pujbeton, dont on vient de panier. 

• • • . 

BRANCHE DE LA MOTHE • FÉKELON . , 

XII. Jean de Salignac, II e du nom, seigneur 
des châteaux et châtellenies de la Mothe-Fénelon, 
de la Mothe-Massaut, de Mareuil, de Gaulejac, etc., 
qualifié noble et puissant homme (qualité propre à 
tous ses descendants) , fils puîné de Raimond , 
baron de Salignac, sénéchal de Périgord et de 
Quercy et d'Hélis de Perusse d'Escars, fut con- 
seiller et maître d'hôtel du roi Charles VIII et 
lieutenant de la compagnie d'hommes d'armes des 
ordonnances sous la charge de M. de Bueil. Dans 
le partage qu'il fit, le 25 février 1463 (o. st.) avec 
Antoine de Salignac, son frère aîné, il èut les terres 
de la Mothe-Fénelon , de Carlux et d'Aillac. Il 
épousa, par contrat du 12 février 1473, Antoinette 
de Lauzières-Thémines , dite de Penne, fille de L *MiiiMT<i«««»w 
noble et puissant homme Déodat de Thémines , ££ SE 
alias de Penne, seigneur de Thémines, de Gour-^jj^^j .\t 
don, de Cardaillac, de Milhac, de Nadaillac, etc.? ^«K'*]» 
Jean de Salignac servait dans la compagnie d'hom-s* cwJZSffi Z 
mes d'armes du comte de Sancerre en 1474, puis, ibï^î ehîïïlï 
en 1491 , sous M. de IMaumont, capitaine du banS;;;. qui m " 
et arrière-ban du haut et bas Limosin. Il fit son testa- 
ment devant Bernard de Val, notaire, le 30 mars 
1497, et voulut être inhumé en l'église paroissiale de 
la Mothe-Massaut, auprès de Catherine de Thémi- 
nes» Il vivait encore le 30 juin 1502. Ses enfants 
furent ; 

4 B Annet de Salignac, seigneur de la Mothe-Fénelon, de 
Mareuil, de Gaulejac, etc., surnommé la Mothe-Noire. Il 
périt à la bataille d'Àgnadel en 4 509, étant guidon de la 
compagnie d'hommes d'armes de Louis de la Trémoïlle, 
vicomte de Thoaars. Il n'était pas marié ; 

2° Déodat de Salignac, protonotaire du Saint-Siège, prieur. 
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de Calme et doyen du Vigan. En 4 510 il céda ses droits 
successifs à Hélie de Salignac, son frère puîné, en faveur 
de sou mariage ; 

3° Hélie, II" du nom, qui a continué la postérité; 

4» Bertrand de Salignac, doyen de la cathédrale et grand» 
prieur de Sarlat, archiprétre de Peyrac; 

5° Antoine de Salignac, mort jeune ; 

6« Pons de Salignac, grand-prieur de CUray, chambrier, puis 
grand-archidiacre de Sarlat; 

7° François de Salignac, chevalier, seigneur de Mareuil-sur- 
Dordogne, et de la Queyrie, marié, le 15 janvier 45IS, 
avec noble Aleyde de Beau-fort (l) branche qui possédait 
en dernier lieu la terre de la Maingoterie, en Angoumois, 
et qui s'est éteinte depuis peu. Elle s'était alliée aux mai- 
sons de Cumont, de Loge, de Massacré, de Peyrat, du 
PUêtiSf etc t ; 

8° Autre François de Salignac, protonotaire du Saint-Siège, 
recteur de Mozac et de Saint-Julien en 1 547 ; " • 

9° Jeanne de Salignac, mariée, le 14 octobre 1490, avec 
noble et puissant homme Guillaume d'Escayrae, cheva- 
lier, seigneur de Naucase en Auvergne ; 

■ 

1 0» Marguerite de Salignac, mariée , le 41 avril 1497, arec 
Jean du Puy> seigneur de la Jarte en Périgord ; 

11* Philippe de Salignac, mariée, le SI décembre 4504, 
arec Jean de Cugnac, écuyer, seigneur de Caussade et 
J'Elbos, lequel fit son testament le 8 août 4 596 ; 

4 9° Catherine de Salignac, mariée, 4* le 4 9 mars 4494, arec 
Oratien de Verneuil, seigneur de Pompignan et de Pey- 
rac ; 9° en 4540, arec François de Gimel de Paluel, sei- 
gneur de Cazenac , .lieutenant de la compagnie de 4 00 
hommes d'armes de M. de la Trémoïlle ; 

4 3° Marie de Salignac. Elle fut aussi mariée deux fois, 4° arec 
Gui de Gimel, seigneur dePaluel; S° le 95 janvier 4508 
(v. st.), avec Jean de Lostanges, seigneur de Saint- Al- 
vere, de Puydarèges, de Saint-Dizier, etc., dont elle était 
veuve en 4590. 

, XIII. Hélie dr Salignac , II e du nom , seigneur 
des châteaux et châtellenîes de la Mothe-Fénelon, • 



(4) La filiation de François de Salignac , époux d'AIeyde de 
Beaufort , comme fils de Jean II de Salignac , seigneur de la 
Mothe-Fénelon, et d'Antoinette de Themines, a été certifiée, le 4 5 
janvier 4 584, par François de Salignac, chevalier, seigneur de la 
Mothe-Fénelon, vicomte de Saint-Julien. 
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de la Mothe-Massaut, de Mareuil , de Gaulejac , de 
Sainte-Mondane , de Cantenac , etc., épousa, par 
contrat reçu par Gérard Faustère, notaire royal 
de la ville de Duras, et passé au château de Théo- 
bon le 4 juin 1510, Gatherine de Ségur, fille de *• 6i«. : 
feu messire Giron de Ségur, dit Malîer , captai aF"* m 
de Puychagut, et de noble dame lsabeau de 
Meyrac. Hélie de Salignac fut nommé exécuteur 
du testament de Jean de Cugnac son beau -frère , le 
8 août 1526. 11 fit le sien au château de Féne- 



tberine de Ségur sont provenus neuf garçons et 
deux filles : 

4° Armand, dont on parlera plus bat ; 

2° François de Salignac , chanoine de la cathédrale de 
Bordeaux et vicaire-général des archevêques le cardinal du 
Belley et François de Mauny. Nommé évôque de Sarlat 
en 1567, il fut vénéré par sa profonde piété et son ardente 
charité pour les pauvres. Il se démit de son siège, en 1 5 78, 
en faveur de Louis de Salignac, son neveu, après avoir 
souffert toutes sortes de maux et d'excès des religion- 
naires (I); 

3* Annet de Salignac, chevalier, seigneur de Gaulejac, gen - 
t il homme de la chambre du roi, marié avec Anne de 
Mesiignac, dame de la Poncie. Il est décédé avant Tannée 
450a, laissant: 

Armand de Salignac, chevalier, seigneur de Gaulejac, 
de la Roque-Gensac, de la Poncie, chevalier de l'ordre 
du Roi, gentilhomme ordinaire de la chambre. Il fut 
la souche de deux branches éteintes depuis la restau- 
ration et connues sous les noms de la Poncie et de 
Combaronie.Le baron de Salignac de Co m b a rouie, der- 
nier de cette branche, ancien capitaine de dragons , 
était frère d'Antoine de Salignac-Fénelon, reçu cha- 
noine en 4 769 et depuis abbé de Brioude. Les alliances 
de cette branche sont, entre autres , avec les maisons 
d'ALzac de la Douze, d'Aubusson, de Beynac, du 
Mas de la Régale et de Mirandol ; 

4* Pons de Salignac, prieur de Mezio, chambrier du monas- 
tère de Tournus, puis doyen de Brieone et visiteur-géné- 
ral de Tordre de <2uny ; 



(•) Gallia Chrùtiana, t. II, col. 15t«, 1527. 



Ion le 16 avril 1640. De 
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s* Jean de Salignac, grand prieur de Cl un y , 

6° Loais de Salignac , seigneur de Fontpitou , l'un des 1 00 
gentilshommes de la maison du roi en 1566. Il mourut 
avant l'année 4 394, laissant entre autres enfants : 

A- Pierre de Salignac , chevalier , seigneur de Fontpi- 
tou , dont la postérité s'est éteinte vers la fin du 
XVII* siècle ; 

B. Pons de Salignac, chevalier, seigneur de Voluc, ma- 
rié , vers 1596, avec Marguerite Ebrard de Sainl- 
Sulpice, veuve de Jacques de Durfort, seigneur de 
Léobard , et fille d'Antoine Ebrard de Saint-Sul- 
pice, seigneur du Vigan , et de Jeanne de Pelegry ( 4 ). 
I*ons laissa une fille : 

Claude de Salignac , dame de Voluc, mariée, vers 
1680, avec François de Cruzy, seigneur de Mur- 
cil lac ; 

7° Bertrand de Salignac , chevalier, seigneur de la Mothe- 
Fénelon, vicomte de Saint-Julien de Latnpon , baron de 
Loubert, chevalier des ordres du roi, conseiller d'état, ca- 
pitaine de 50 hommes d'armes des ordonnances, ambassa- 
deur en Angleterre, puisen Espagnc,etc. Il se forma dans les 
armes et s'initia aux affaires publiques sous le baron de Bi- 
ron, père du premier maréchal de ce nom, et sous le baron 
de Saint-Sulpice , chevalier des ordres du roi et gouver- 
neur de Quercy, ses parents. Il accompagna le premier 

{1 548) dans son ambassade de Portugal , pub le second 
orsqu'il fut envoyé par Henri II à la cour de Madrid. Il 
servit avec la plus grande distinction sous le duc de Guise, 
à la célèbre défense de Metz contre l'empereur Charles- 
Quint, en 4558, et en publia la relation l'année suivante. 
Bertrand de Salignac fut nommé peu après gouverneur de 
la place du Catelet. L'entière défaite de l'armée française 
à la bataille de Saint- Quentin, le 4 0 août 4 557 , le força 
de rendre cette ville aux Espagnols. Après l'avènement de 
Charles IX la guerre entre les catholiques et les religion- 
naires se ralluma avec plus d'animosité. Bertrand de Sali- 
gnac se trouva à la bataille de Dreux, où le prince de Condé 
fut défait et fait prisonnier. Charles IX nomma Bertrand 
de Salignac gentilhomme ordinaire de sa chambre en 4566 
et lui donna la charge d'introducteur des ambassadeurs en 
4 567. Il combattit, le 4 0 novembre de cette année, à la ba- 
taille de Saint-Denis, et la suivante il fut reçu chevalier 



(4) Histoire de la maison de France et des Grands OJfiçiets de 
la Couronne, t. V. p. 730. 
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de l'ordre de Saint-Michel A la même époque, il se rendit 
auprès de la reine de Navarre, charge' , par la cour, de lui 
donner satisfaction relativement à quelques arrêts rendus 
induemcnt par le parlement de Bordeaux contre des sujets 
de cette princesse, et il transmit les instructions du roi au 
maréchal de Montluc pour hâter le siège de la Rochelle, 
principale place d'armes des religionnaires. En 1500, Char- 
les IX le nomma ambassadeur extraordinaire auprès de la 
reine El isabeth (l). Sa mission , qui dura jusqu'en 4 579, 
embrassait Les plus hauts intérêts 4e la France. H s'agissait 
de nous maintenir dans la possession de Cakis contre les 
incessantes réclamations de l'Angleterre, de renouveler le 
traité de commerce avec cette puissance, et de neutraliser 
les dispositions qu'elle montrait à favoriser les troubles 
causés en France par les calvinistes. Il déploya beaucoup 
d'activité pour obtenir la mise en liberté de Marie Stuart, 
reine d'Ecosse, mais il fut moins heureux dans cette partie 
de ses négociations. Quelles que fussent les instances de la 
France et l'habileté de son ambassadeur , elles devaient 
échouer contre l'implacable résolution d'Elisabeth. Pas- 
sionné pour sa patrie et pour la religion de ses pères, Ber- 
trand do Salignac n'approuvait pas les violences et les 
cruautés auxquelles Charles JX eut recours pour abattre 
l'hérésie ; et lorsque ce prince le chargea d'excuser auprès 
de la reine d'Angleterre l'affreuse journée de la Saint-Bar- 
thelemi, il fit au roi cette noble réponse : « Adressez- vous, 
Sire, a ceux cjui vous l'ont conseillée. • A son retour en 
France, le roi Henri III le nomma conseiller d'état,, et le 
chargea de ramener le duc d'Alençon , qui s'était déclaré 
le chef du parti des Mécontents ou Politiques. En 4 577, 
il fut envoyé auprès du roi de Navarre à la place du ma- 
réchal de Biron, avec mission de faire observer l'édit de 
pacification dans les provinces voisines. Henri IO ayant 
institué l'ordre du Saint-Esprit en 4 578, récompensa les 
services éminents de Bertrand de Salignac en le nommant 
chevalier de cet ordre. Il fut reçu et prêta serment le 54 
décembre 4 570 (î). En 4 584, M. de la Mothe-Fénelon fut 
l'un des ambassadeurs désignés pour aller traiter en An- 



(l) On conserve dans la famille ua parchemin, signé B. de Sa- 
lignac de la Mothe-Fénelon, d'une quittance de 4 ,000 livres tour- 
nois çru'il donna le 4" juillet 4 560, pour 6 mois du traitement de 

anglais qu'il 



(2) Le mémorial de ses preuves de noblesse , présentées dans 
le chapitre de l'ordre du Saint-Esprit, le I" janvier 4580, par le 
vicomte de Chivcrny, garde des sceaux de France et chancelier 
des ordres du roi, existe dans les archives de la famille. 
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gleterre le mariage du duc d'Alençon avec la reine 
beth. La mort du prince rendit cette mission sans objet. 
En 4 585, il fut nommé ambassadeur extraordinaire en 
Angleterre et en Ecosse, chargé de la médiation de la 
France pour raffermir la paix entre ces deux royaumes. 
L'année suivante il fut envoyé en Guienne , a vec mission 
de surveiller les desseins du roi et de la reine de Navarre. 
Les longues négociations qu'il eut ordre de suivre ne pu- 
rent que retarder une sanglante rupture. Lorsqu'en 4 587 le 
duc de Joyeuse eut perdu la bataille de Coutras contre le 
roi de Navarre, Bertrand de Salignac et Jean, son neveu , 
surent, par de prompts et énergiques efforts, arrêter les pro- 
grès des religionnaires en Péngord. Après la mort de 
Henri III , Bertrand de Salignac fut des premiers qui re- 
connurent l'autorité de Henri IV, son successeur. Ce prince 
lui écrivit, le 2 8 mai 4 594, pour lui annoncer la soumis- 
sion de la ville de Paris, n le nomma son ambassadeur en 
Espagne en 4 599. Il mourut à Bordeaux, comme il se ren- 
dait à Madrid, le 4 5 août de cette année, à l'âge de 75 ans, 
laissant la réputation d'un des hommes d'état les plus émi- 
nents de son époque (4). Par son testament reçu par Ca la- 
ies, notaire, et daté du château de Fénelon le 29 septembre 
4 594, Bertrand de Salignac avait institué son petit-neveu, 
François de Salignac, son héritier universel, avec substitu- 
tion graduelle et à l'infini de mâle en mâle, par ordre de 
primogéniture, n'appelant les filles qu'à l'extinction de 
tous les mâles ; 

8° Poncet de Salignac, abbé de Nesle au diocèse de Troyes, 
grand archidiacre et vicaire-général de Sarlat sous l'épis- 
conat de son frère François, il fut tué à Sarlat par les re- 
ligionnaires en 4 874 ; 

9« Jean de Salignac, seigneur de Bonloc, mort jeune, suivant 
les letlres et les armes; 

4 0° Catherine de Salignac, mariée, en 1 856, avec Jean de Los- 
langes de Saint-Orse^ 

(4) Voir Dupleix, Histoire de France, p. 88; Belleforest, 
an. 4 565; Histoire des guerres civiles de France , par de Laval, 
livre 58 ;la Croix du Maine; du Haillan ; Bussy-Rabutin ; la Ro- 
che-Flavin; Moréri; la Biographie universelle, t. XIV, p. 385 , 
où sont rappelés les divers ouvrages publiés par Bertrand de Sa. 
lignac. Ses Mémoires touchant l'Angleterre et V Ecosse, ou Som- 
maire de la négociation faite en Angleterre en 4 574 par Féne- 
lon, François de Montmorency et Paul de Foix, sont imprimés 
1. 1, pp. 565 et suivantes des Mémoires de Michel de Castelnau 
de Mauvissièrc, et au t. III, pp. 265 à 450, sont imprimées les dé- 
pêches de la cour à M. de la Mothe-Fcnclon, ambassadeur en An- 
gleterre, de 4 572 à 4 575. 
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41° Jeanne de Salignac, femme , 4° de noble Bertrand de 
Lieucamp; 2° de Jean de Goulard, chevalier, seigneur de 
Puyrigaud , gentilhomme de la chambre du roi. 

XIV. Armand de Salignac, chevalier, seigneur 
de la Mothe-Fénelon, de Mareuil, etc., chevalier 
* de Tordre du Roi, gentilhomme ordinaire de la 
chambre , épousa, par contrat passé au château 
de Berhières le 1 er septembre 1547, et signé Ge- 
nusson, notaire, Aimée Hukadd de Lanta, fille defJîîj^JJ 
feu messire François Hunaud de Lanta, chevalier > « MeBkfc 
seigneur de Saint-Cristau , et de Gabrielle de Mont- 
foru Par acte passé au château de Fénelon le 20 
février 1577, noble et puissant seigneur Armand 
de Salignac céda à ses frères , François de Sali- 
gnac, évêque de Sarlat, et Bertrand de Salignac, 
chevalier de Tordre du Roi, conseiller au conseil 
privé, pour en jouir leur vie durant, le château 
de la Mothe-Fénelon , dans lequel il se réserva 
néanmoins son habitation. Armand de Salignac ne 
vivait plus le 28 octobre 1579. Aimée Hunaud de 
Lanta lui survécut. Leurs enfants furent : 

1° Bertrand de Salignac, \ 

3° Pierre de Salignac, J morts jeunes; 

5° François de Salignac, / 

4° Jean, III e du nom, qui a continué la postérité ; 

J° Armand de Salignac, marié avec Judith de Beynac, de 
laquelle il eut : 

Louis de Salignac , désigné par Henri IV pour 
succéder à son oncle dans l'évêché de Sarlat. Il fut 
nommé à Rome en 1602, et prit possession le 6 avril 
«804. Il mourut le SS mai i «5» (4) ; 

6° Pons de Salignac, I 

7» Autre Pons de Salignac, | ^ ^ J 

8° Louis de Salignac, évéque de Sarlat en 4 578, sur la dé- 
mission de François de Salignac, son oncle. Le SI juillet 
4 590,1e roi lui fit rembourser une somme considérable 
qu'il avait avancée pour la défense de Sarlat, durant le 



(I) Gallia Christiana, t. II, col. 4 5Î8. 
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siège qu'en avait fait trois ans auparavant le vicomte de 
Turenne(4). Il mourut le 6 février 1598 ; 

0° Catherine de Salignac, mariée avec Christophe de M as- 
saut, seigneur de Clerens , de Saint-Léon et de Ooudou ; 

4 0° Jeanne de Salignac, mariée avec Gcoffroi de Malvin, 
seigneur de Cessac en Âgénais ; 

4 4° Isabeau de Salignac, mariée, en 4 574, avec Florent de 
Buade y seigneur de Saint-Sernin, de la Barde et de la 
Roche ; 

1 2° Françoise de Salignac, femme de Jean de Calvimont, sei- 
gneur de Chabans ; 

4 5° Jeanne de Salignac épouse de Guillaume de Massacré, 

seigneur de la Bichardie en Périgord ; 

4 \° Madeleine de Salignac ; 

4 5° Gabrielle de Salignac. 

XV. Jean de Salignac, IIP du nom, chevalier , 
seigneur de Fénelon , de la Mothe-Massaut , de 
Mareuil, etc., se forma de bonne heure au mé- 
tier des armes et à la connaissance des affaires. 
Le roi le nomma gentilhomme ordinaire de la 
chambre le là décembre 1575, en considération 
de ses services en l'ambassade d'Angleterre, où 
il avait accompagné son oncle Bertrand de Sali- 
gnac, et peu après il fut nommé capitaine de 50 
hommes a armes des ordonnances. Après avoir 
signalé sa valeur à Coutras, où périt le duc de 
Joyeuse dont il était lieutenant, il se jeta dans 
Sarlat (1587) et défendit cette viHe, fortifiée à la 
hâte, avec la plus grande résolution et un entier 
succès contre le vicomte de Turenne. Dans Tune 
des actions qui suivirent la levée du siège, il fut 
grièvement blessé d'un coup de mousquet à travers 
le corps. Ayant appris peu de jours après la sur- 
prise de Comme par les religionnaires, il marcha 
aussitôt pour reprendre cette place, et après y avoir 
enlevé deux barricades, il fut tué sur la troisième 
et dernière, le 6 novembre 1588. Il n était âgé 



(4) CàUia Christiana, t. II, col. 4 527. 
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que de 30 ans. La perte d'un officier de si haute 
espérance fut vivement sentie , et le roi, dans une 
lettre à son oncle Bertrand de Salignac , du 27 
novembre de la même année, en exprime ses re- 
grets dans les termes les plus affectueux et les plus 
honorables. 11 s'était marié par contrat passé au 
château de Salvagnac, le 28 octobre 1579 , avec 
dame Anne de Pellegrue, veuve de Robert de^»^™^"- e 
Jean de Saint-Projet, et fille de haut et puissant*"!^.* * 8 '' e 
seigneur messire François de Pellegrue , seigneur 
de Casseneuil, chevalier de Tordre du Roi, et de 
dame Jeanne de Balaguier, dame de Salvagnac. 
Anne de Pellegrue fit son testament au château 
de la Mothe-Massaut le 21 avril 1598. Elle avait 
eu du seigneur de Fénelon : 

* !• François, I° r du nom, dont l'article suit ; 

f a 0 Bertrand de Salignac, mort jeune; 

S 0 Marguerite de Salignac, mariée, le 30 juillet 1594, avec 
Laurent de Beaumont,. seigneur du Repaire et d'Ybirae, 
morte sans enfants ; 

4° Gabrielle de Salignac, morte sans alliance ; 

8° Jeanne de Salignac, mariée avec N..., seigneur de Touf- 
j "ailles et d'Espanel, en Quercy ; 

«° Antoinette de Salignac, femme de Gui de Rojrère, baron 
de Brignac et de Beaudéduit. 



i ê * * 

XVI. François de Salignac, I er du nom, cheva- 
lier, baron de la Mothe-Fénelmi , de Mareuil, de 
Montagut, de Mérac,de Salvagnac, baron de Magnac 

de Loubert, premier baron de la Marche, vicomte 
de Saint-Julien , de Neuville , d'Argentat , chevalier 
de Tordre du Roi, etc. né en 1580, épousa, par 
contrat du 12 mars 1599, passé au "château de 
Blanchefort, en Limosin,et signé Sagauli, notaire, 
Marie de Bonneval, dame de Magnac, de Neuville, D«Bo»«mt.: 
du Solier, de Mortemer. fille unique de feu haut,J" p u ^'l n R 0 0 n ^ 0 c r ,: 
et puissant seigneur Horace de Bonneval, (tué aux 
barricades de Tours en 1587) , gentilhomme or- 
dinaire de la chambre du roi , lieutenant de la 
compagnie de 100 hommes d'armes du maréchal 
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d'Aumont et de haute et puissante dame Margue- 
rite de Neuville , dame de Magtiac. Dans une en- 
quête faite le 6 novembre 1604 , par Jean de Car- 
bonnières , officiai de Sarlat, pour constater les 
dévastations commises par les religionnaires dans 
les terres de François de Salignac, les témoins 
déposèrent : « qu'il était sorti de la noble, illus- 
« tre et ancienne famille de Salignac, seigneurs 
« de la Mothe-Fénelon, qui, de notoriété publique 
« et immémoriale, est une des premières et des 
« plus illustres du Périgord; qu'il avait été élevé 
« dès son jeune âge noblement et dans la religion 
« catholique , dans laquelle ses prédécesseurs 
« avaient toujours vécu; que défunt noble et illus- 
« tre homme , messire Jean de Salignac , che- 
« valier , seigneur de la Mothe-Fénelon, son père, 
« qui fut un vaillant guerrier et lieutenant de M. le 
ce duc de Joyeuse, signala grandement son zèle 
« pour la foi catholique contre les hérétiques tant 
« à la défense de la ville de Sarlat , lorsqu'ils 
« en voulurent faire le siège , qu'à l'attaque et 
« siège du château de Domme , qu'il voulut re- 
« prendre sur eux, et où il fut tué, laissant alors 
« son fils , jeune enfant , duquel les hérétiques, 
(t en haine de ce que son père s'était toujours 
« vaillamment opposé à leurs entreprises , pillèrent 
« et ravagèrent les biens, ce qui lui avait causé de 
« grands dommages et une grande diminution dans 
u ses revenus (1). •» François de Salignac et Marie 
de Bonneval vivaient le 3 février 1632. Leurs 
enfants furent : 

» 

I* Pons, mentionné ci-après; 

9° Louis de Salignac, doyen commendataire de Carenmc, 
prieur et archiprêtre de Peyrac ; 

S° Antoine de Salignac, marquis de Magnac, seigneur d'Ar- 
nac, du Solier, eto, puis comte de FontainesChalandray, 



(4) Original en parchemin, signé I. de Jayac , et d'Artiagala, 
greffier. 
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maréchal de camp, lieutenant-général au gouvernement 
de la haute et basse Marche, etc. D commanda longtemps 
une compagnie de chevau-légers , et , en considération 
de ses services en plusieurs actions de guerre, il obtint l'é- 
rection en titre de marquisat de la terre de Magnac, pre- 
mière baron nie delà Marche, par lettres patentes du mois 
de mai 1650, registrées au parlement et à la chambre des 
comptes les 8 avril et 50 juillet 1655. 11 avait été cre'é 
maréchal de camp le 8 octobre 4 650, et appelé à la lieu- 
tenance-générale du gouvernement de la Marche par pro- 
visions datées de Saumur le 4* février 4 652. Le 4 8 mars 
suivant, il reçut une commission datée de Blois, pour «lever 
deux compagnies de chevau-légers et dix compagnies d'in- 
fanterie, destinées à la défense de la basse Marche durant les 
troubles de la Fronde (4 ). Le marquis de Magnac fut nommé 
chevalier des ordres du roi; mais il mourut au mois 
d'octobre 4 683 (2) avant d'avoir été reçu. Il avait épousé 
Catherine de Montleron, dame de Fontaines-Chalandray, 
(111e de Jean de Montbcron, comte de Fontaines-Chalan- 
dray, chevalier de Tordre du Roi, premier écuyer de la 
duchesse d'Orléans, etc. Il est provenu de leur mariage : 

A. Jcan-Baptistc-Martial de Salignac, comte de Fon- 
taines-Chalandray. Il suivit avec son père le duc de 
Beaufort au secours de Candie, en 4 669, et fut tue' au 
combat livré aux Turcs devant cette place; 

B. Marie-Françoise, alias Marie-Thérèse-Françoise de 
Salignac, marquise de Magnac , comtesse de Fon- 
taincs<ChaIandray, mariée, 4° avec Pierre de Laval- 
Montmorency, marquis de Laval-Lczay, lieutenant- 
général au gouvernement de la Marche, mort à Paris 
le 4 0 juillet 4 687; 2° le 20 février 4 694, avec Henri- 
Joseph t comte de Salignac-Fénelon, son cousin-ger- 
main. Elle mourut en 4 720, laissant des enfants de 
son premier lit j 

4° François de Salignac, doyen commendataire de Carennac, 
évéque de Sarlat, sacré à Paris le 25 mai 4 659, décédé 
le 4 er mai 4 688, âgé de 85 ans ; prélat illustré par une vie 
toute sainte et par sa grande charité envers les pau- 
vres (3) ; 



(4) Bibliothèque Royale , Manuscrits le Tellicr, t. XVII, *fol. 

IC. 

(2) Chronologie historique et militaire, t. VI, p. 287. 

(3) Gallia Christiana. t. II, col. 1529. 
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5° Claude de Salignac, baron de Neuville, capitaine au 
régiment de Picardie, tué au siège du Catelct en 1638. 
11 n'était point marié; 

6" Antoinette de Salignac; 

7° Marguerite de Salignac ; 

k° Louise de Salignac ; 

9° Henriette de Salignac y 
• 4 0 Françoise de Salignac ; 
4 1 • Isabeau de Salignae ; 
4 2° Madeleine de Salignac. 

XVII. Pons de Salignac, chevalier, comte de la 
Mothe-Fénelon, vicomte de Saint-Julien de Lam- 
pon , seigneur baron de Mareuil , de Montagut , 
d'Arnac, de Loubert, etc., se maria deux fois : 
t° par contrat passé devant Pasquau et Egrelon, no- 
taires en la ville d'Aubeterre, en Angoumois, le 20 
b'E»iim ™ L«.^ vr ^ er 1^29, avec Isabelle d'Espàrbez de Lussan, de- 
. moisellc de la Serre, fille de feu messire François 

p»ru, iuld'«r|fnl, ,,^,11. • j, 4 1 

ii.hwede ^uiescl Esparbez de Lussan, marquis a Aubeterre , ma- 
JSSSSni »«bie, rc'chal de France, et de dame Hippolyte Bouchard, 
!a^ufidt°lucn- vicomtesse d'Aubeterre. Marie de Bonneval , mère 
dvîuïi'iîîraï^e Pons de Salignac, lui fit donation au contrat 
î"f e, eti.ud'g C ur^ e ^ a haronnie de Magnac et de la châtelle- 
nie d'Arnac , situées dans la basse Marche, et 
François de Salignae transmit à son fils la moitié 
de tous ses biens; 2° par contrat reçu par Jean 
Peytoureau, notaire et tabellion royal en la même 
ville d'Aubeterre, le 1 er octobre 1647, avec Louise de 
mm Ciom: LA Cropte, fille de messire François de la Cropte, 
d-Mur, k l u.i.d» chevalier, seigneur de Saint-Abre, de Beauséjour, 

fl Of , » «rompante ' V 1* â • 1 T 

uiuvn or i)i d« Je la Meynardie , et d Antoinette de Jousserand, 
dame de Beauséjour. Lors des troubles de Guienne, 
le comte de la Mothe-Fénelon en arrêta les pro- 
grès et maintint les villes et communes de son 
voisinage dans l'obéissance et la fidélité dues au 
roi. 11 en reçut de Louis XIV, le 28 janvier 16.53, 
une lettre où ce monarque lui exprima toute sa 
satisfaction, et par une lettre du lendemain , 29 , 
ce même prince , attendu l'importance et l'assiette 
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considérable du château de Fénelon et sa proxi- 
mité de la ville de Sarlat , ordonna au duc de 
Caudale d'envoyer dans ce château une garnison 
pour demeurer sous les ordres du comte de la 
Mothe-Fénelon. Ce dernier eut des enfants de 
ses deux mariages , savoir ; 

Du premier Ut :' 

i° François, II* du nom, qui a continue la postérité; 

2° Henri de Salignac-Fénelon, mort jeu no ; 

3° Léon de Salignac-Fénelon, mort page de la chambre du 
roi; 

4° Henri-Joseph de Salignac-Fénelon, seigneur de Meyrac, 
marie avec Diane de Mâchai de Pompadour % dame de 
Châteaubouchet, de laquelle il n'eut pas d'enfants; 

so François de Salignac, dit l'abbé de Fénelon , mort à l'âge 
de 58 ans; 

6° Marie de Salignac Fénelon, qui épousa, par contrat du 
25 février 1855, avec Henri de Beaumont, chevalier, sei- 
gneur de Gibaut, d'Ussaut, de Saint-Germain, de Jui- 
gnac, etc., maréchal de camp. Elle en eut, entre autres 
enfants : 

Léon de Beaumont, évéque de Saintes , institué héri- 
tier universel de François de Salignac-Fénelon, son 
oncle, archevêque de Cambray ; 

r» Paule de Salignac, religieuse à Notre-Dame de Sarlat; 

8° Angèle-Hippolyte de Salignac-Fénelon, mariée avec Jean 
de Hc au lieu, seigneur de la Fillolic, de Gaubert et de 
Paulin ; 

Du second lit: 

9° Martial de Salignac-Fénelon, destiné à l'état ecclésias- 
tique, mort jeune j 

10° François de Salignac-Fénelon, archevêque duc de Cam- 
bray, prince du Saint-Empire, comte de Cambrésis, etc., 
né au château daf'énclon, en Quercy, le 6 août 1654. Il 
commença ses études dans la maison paternelle, où dès sa 

5 lus tendre jeunesse il donnait des marqncs singulières 
'une grande pénétration d'esprit, et du naturel le plus 
heureux. A douze ans il entra à l'université de Cahors, et 
y prit ses degrés. Le marquis de Fénelon, son oncle, l'ayant 
fait venir à Paris, il acheva au collège du Plcssi* sa pli* 
losophie et ses études théologiques. A peine hors de? 
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limites de l'adolescence, il . annonça , comme Bossuet , Itr 
génie de la pre'dication. Mais l'éclat même des suffrages 
qui accueillirent son premier sermon fit craindre à sa fa- 
mille, pour un si jeune pasteur, les séductions d'une gloire 
prématurée, et le marquis de Fénelon le fit entrer dans te 
séminaire de Saint-Sulpice, où il reçut les ordres sacrés. 
En 4 676, M. de Harlay, archevêque de Paris, lui confia 
la direction de la communauté, rue Sainte- Anne, où s'in- 
struisaient les nouvelles catholiques. Ce fut dans les soins 
incessants de ce pieux ministère, qu'il se prépara à la com- 
position de son Traite de l'éducation des filles, ouvrage 
le plus parfait que la religion et la philosophie aient ins- 
piré sur cette matière. En 1686, le roi Louis XIV le 
nomma chef d'une mission sur les côtes de la Saintongc 
et du pays d'Aunis. Sa bonté, son éloquence persuasive, 
ramenèrent dans le sein de l'église une foule de religion- 
naires que la révocation de l'édit de Nantes eût forcés à 
' l'exil ou livrés aux plus durs traitements. Le Traité du 
ministère des Pasteurs, qu'il composa en 4 688, ayant fixe 
l'attention du roi et de la cour, Louis XIV le nomma 
précepteur du duc de Bourgogne, son petit-fils, le 1 6 août 
4 689, et lui confia aussi l'éducation du duc d'Anjou, en 
4 690, et celle du duc de Bcrry en 4 693. Otte éducation, 
dont il nous reste d'immortels vestiges ( Télémaque ), a 
paru le chef-d'œuvre du génie qui se consacre au bon- 
heur des hommes. Jusqu'alors, et pendant six ans qu'il 
resta à la cour, l'abbé de Fénelon n'eut d'autre bénéfice 
qu'un prieuré de médiocre revenu , le doyenné de Caren- 
nac, que François de Salignac, evêquede Sari a t, son oncle, 
lui avait résigné. Louis XIV lui donna l'abbaye de Saint- 
Valery, puis, quelques mois après, l'archevêché de Cam- 
bray en 4 695. Deux ans auparavant il avait été reçu à 
l'Académie française. M. le cardinal de Bausset, dans son 
Histoire de Fénelon, a rassemblé tous les traits propres à 
peindre ce prélat célèbre. On l'y voit, selon la nature 
des services qu'il était appelé à rendre ou des devoirs qu'il 
s'était imposes, homme d état aux vues les plus profondes, 
et citoyen dévoué avec le plus d'effusion à sa patrie; 
philosophe , moraliste , législateur, écrivain inimitable , 
orateur éloquent, pasteur selon l'évangile, et tout cela avec 
l'abnégation de soi-même la plus entière, la modestie la 
plus parfaite. C'est dans ce livre , auquel nous ren- 
voyons nos lecteurs, qu'on apprenér'par quels travaux, par 
quelles vertus, Fénelon fut regardé comme le premier 
homme du siècle le plus brillant et le plus éclairé de la 
monarchie, et qu'on s'explique le charme irrésistible qui 
lui attachait tous les cœurs, et qui, comme ces souvenirs 
heureux pour chacun et pour tous, ne le rappelle jamais 
sans que l'attendrissement se mêle à l'admiration. H mou- 
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rut à Cambray, le 7 janvier 1715. M. Villemaiu a donné 
une notice parfaite sur Fénelon dans le t. XIV de la 
Biographie universelle ; elle est terminée par uri aperçu de 
ses ouvrages. M. de Carné lui a aussi consacré un article 
dans le tome XXVI du Dictionnaire de la conversation. 
Il est fait mention de ce grand homme dans tous les ou- 
vrages qui ont une place dans notre littérature. La 
Bruyère et Saint-Simon en ont fait le portrait le plus re- 
marquable et le plus touchant. Laharpe, l'abbé Maury, 
d'AIembert, ont composé son éloge, le premier couronné 
par l'Académie française. Il a été le sujet de plusieurs 
poèmes et de divers ouvrages, soit comme imitation des 
siens , soit comme histoire de sa vie, avant le livre re- 
marquable publié par M. de Bausset en 4 808, en S vol. 
in-8°; 

M " Henri- Joseph , comte de Salignac-Fénelon , chevalier, 
seigneur dejBeauséjour et deSaint-Abre, exempt des gardes 
du corps, marié avec dispense et par contrat du 20 fé- 
vrier 4 694, avec Marie-Françoise de Salignac-Fénelon, 
veuve de Pierre de Laval- Montmorency, marquis de La- 
val-Lezay. Il mourut, sans postérité le 3 mars 1735, après 
. avoir institué, pour son héritier universel, Gabriel-Jac- 
ques de Salignac, marouis ue Fénelon , son petit-neveu , 
ambassadeur en Hollande ; 

m 

12° Louise de Salignac, morte sans alliance. 

XVIII. François de Sàligkac, II e du nom, comte 
delà Mothe- Fénelon, vicomte de Saint- Julien , 
baron de Loubert, seigneur de Boisse, de Manot, de . 
Péricard, etc., épousa, par contrat passé au château 
de Péricard, devant A. Moy et L. de Rocques, no- 
aires, le 26 mars 1646 r Anne du Lac de la Parède, 
fille de feus messire Mathieu-Paul du Lac de la.u"' 
Parède, seigneur de Boisse et de Péricard, et de dame 
Susanne du Maine. François, comte de la Mothe- 
Fénelon, mourut le 12 janvier 1742, ayant eu de son 
mariage : 

1° Pons -Jean -Baptiste de Salignac, marquis de Fénelon, 
colonel du régiment de Conty, tué à la bataille de Seneff 
le If août 4 674; 

2° François, III e du nom, qui suit ; 

3° Henri-Joseph de Salignac, chevalier de Fçnelon, ensei- 
gne de vaisseau, tué au bombardement d'Alger en 1683 ; 
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4° Anne-Louise de Salignac-Fénelon, mariée, le 45 août 
1668, avec David- François de la Cropte, chevalier, sei- 
gneur de Chantérac, mestre de camp dé cavalerie; 

5° Marie de Salignac-Fénelon, carmélite ; 

6° Marie-Françoise de Salignac-Fénelon ; 

7« Thérèse de Salignac-Fénelon. 

XIX. François db Salign ac , III e du nom, che- 
valier, marquis de Fénelon, vicomte de Saint - 
Julien, baron de Loubert et de Boisse , seigneur de 
Manot , de Mareuil, de Péricard, etc., fut nommé 
lieutenant-colonel du régiment d'Angoulême par 
commission du 28 mai 1689. 11 avait épousé, au châ- 
teau de Rougnac , par contrat reçu par Desmartins, 
notaire* royal, le 13 novembre 1684, Elisabeth db 
Beatipoil-Saint-Ablaire, demoiselle de Pontville , 
suaT-lc"»!: fille de haut et puissant seigneur messire Bernard 
Jôopïe, ul, 5e à de Beaupoil de Saint Aulaire , seigneur de Pontville 
ta&ÏCTto^ °* *k ^Hrcimont, et de daine Anne de Raymond. Le 
M*«euf«cri. marquis de Fénelon mourut le 12 janvier 1742. Il 
avait eu de son mariage : 

4° François de Salignac, dit l'abbé de Fénelon, chanoine et 
écolâtre de la métropole de Cambra y, doyen du chapitre 
royal de Tarascon et archidiacre d'Avignon ; 

2° Gabriel- Jacques, dont on va parler ; 

3° Franco is-Bart h élemi de Salignac-Fénelon, doyen commen- 
dataire de Carcnnac, archidiacre de l'église de Cambray, 
prieur de Saint-Front de Sarlat, député de la province de 
Bordeaux à l'Assemblée générale du clergé de France en 
1725, abbé commendataire de Saint-Martial de Pontoise 
en 4750, nommé évéque de Pamiers le 8 octobre 4735, 
mort à Paris le 4 7 juin 4 744 (l) ; 

4° Henri-Joseph de Salignac, chevalier de Fénelon, officier 
aux gardes françaises; 

3° François - Alexis de Salignac , appelé aussi le chevalier 
de Fénelon , exempt des gardes du corps, mort à Fontai- 
nebleau ; 

(> rt Armand de Salignac-Fénelon, garde du pavillon, mort 
jeune au retour de Saint-Domingue ; 



(I) Gallia Christian^ t. XIII, p. 479. 
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7° François de Salignac-Féaelon, lieutenant de la compagnie 
colonelle du régiment de Poitou , mort jeune en allant 
rejoindre ce corps; 

«• Jacques de Salignac, comte de Fénelon, mestre de camp 
de cavalerie, chevalier de l'ordre de Saint-Louis, comman- 
deur de Tordre de Saint-Lazare, marie', le 18 février 4 787, 
avec Reinc-Mathurinc le Provost de la Touche t fille de 
messire François-Louis le Provost, chevalier, seigneur de la 
Touche, sousldoyen de la noblesse de Bretagne. Le comte 
de Fénelon mourut sans postérité j 

9» Marie.Antoinette-AugustinedeSalignac-Féneloq, mariée 
au marquis de Royère de Peyraud ; 

\ 0° Catherine-Elisabeth de Salignac-Fénelon , mariée au 
comte de Royère-Peyraud, frère du précédent ; 

tl° Marie-Anne de Salignac-Fénelon, mariée à N.... Philip, 
marquis de Saint-Viance ; 

43° Anne de Salignac Fénelon , mariée avec François, mar- 

3u is de Bonneguise, premier écujer de S. A. S. le comte 
*Eu, et frère atné de Jean de Bonneguise, évéque d'Ar- 
ras, premier aumônier de madame la Dauphine ; 

4 3° Gabrielle de Salignac-Fénelon, abbesse deTarasoon. 

I 

XX. Gabriel-Jacques de Salignac, marquis de 
Fénelon, lieutenant-général des armées du roi, che- 
valier de ses ordres, ambassadeur en Hollande, etc., 
naquitle 25 juillet 1688. Elevé sous les yeux du grand 
Fénelon, dont il eut les vertus, il acquit de bonne 
heure les talents et les connaissances variées auxquels 
il dut son rapide avancement et ses succès dans la 
carrière des armes et celle des négociations. Il entra 
dans les mousquetaires en 1704 et combattit à la fu- 
neste journée de Ramillies le 23 mai 1706. Le 12 
décembre de cette année, il obtint une compagnie 
au régiment Royal des Cuirassiers, et la commanda à 
Tannée du Rhin' sous les maréchaux de Villars et de 
Berwick en 1707 et 1708. Devenu colonel du régi- 
ment de Bigorre, infanterie, par commission du 9 
mars 1709, il fît, à la tête de ce corps, la guerre de 
Flandre en 17 1 2, et prit part aux sièges et à la prise 
de Douay,du Quesnoy et de Bouchain. 11 fut créé 
inspecteur général de 1 infanterie le 20 octobre 1718, 
et brigadier le 1 er février 1719. Le 6 mars suivant, il 
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prit le commandement du régiment de Poitou , avec 
lequel il servit aux sièges de Foniarabie, de Saint- 
Sébastien, d'Urgel et de Roses. Dans cette guerre, il 
reçut au genou une blessure dont il resta estropié 
toute sa vie. 11 se démit de son régiment au mois de 
février 1723 , fut nommé ambassadeur en Hollande 
le 31 mai 1724, et cbargë de présenter aux Etats-Gé- 
néraux, en 1725 , la notification du mariage de 
Louis XV avec la reine Marie Leczinska. En 1728, 
le marquis de Fénelon fut envoyé comme plénipo- 
tentiaire au congrès de Soissons. Ce fut lui qui con- 
clut et signale traité de neutralité fait avec les Etats- 
Généraux le 4 novembre 1733. 11 fut créé marécbal 
de camp le 1 er août 1734, et nommé gouverneur du 
Quesnoy le 23 avril 1735, puis successivement lieu- 
tenant-général des armées le l* r mars 1738,conseiller 
d'état d'épée le 26 septembre suivant, et cbevalier 
des ordres du roi le 2 février 1740. La guerre ayant 
été déclarée à l'Angleterre et à la reine de Hongrie, 
en 1744, le marquis de Fénelon dut quitter la Hol- 
lande, qui avait joint ses forces à celles de ces deux 
puissances. Il servit la même anrif e aux sièges de 
Menin et d'Ypres, et fit les campagnes de 1745 et 
1746 à Tannée du Bas-Rhin, sous le prince de Conty. 
Après avoir concouru à la prise de Mons par ce 
prince, il contribua , sous le marécbal de Saxe , à la 
victoire de Raucoux (11 octobre 1746), et y reçut 
une blessure dont il mourut le même jour (1). Il avait 
épousé, par contrat signé par le roi au château des 
Tuileries, par le duc d Orléans, régent, et le duc de 
Chartres, les 25, 27 et 28 décembre 1721,Françoise- 
dVM^ , "*u M »!i Louise le Pelletier, morte à Paris le 6 août 1782, 
pittéedVRrnt.ehar- fi\\ e ft e m essire Louis le Pelletier, chevalier, seigneur 
chevron 'jenuruic»,de Beaupré, de Villeneuve-le-Roi, etc., conseiller 

qu'accoinpapncnt tn , .* . • # »J 

point* une tam <in du roi en tous ses conseils, ancien premier président 
«vuTraSeûr. Vé.au parlement de Paris, et de haute et puissante dame 



peron de Mlle. 



(4) Chronologie historique et militaire , t. V, pp. 244 , 24 5 ; 
Biographie universelle, t. XIV, p. 302. 
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Charlotte-Henriette le Mairat de Verville. Le mar- 
quis de Fénelon a laissé des Mémoires diplomatiques. 
relatifs aux négociations dont il avait été chargé. On 
lui doit aussi la première édition régulière et com- 
plète des Aventures de Télérnaque (1717) , dont il 
composa Tépitre dédicatoire. De son mariage sont 
issus : 

* x 

4° François-Louis, dont l'article sait; 

a 0 N de Salignac-Fénelon, né en Hollande en 4 757, 

mort chevalier non profès de l'ordre de Malte, mousque- 
taire gris et capitaine de cavalerie ; 

3° N... de Salignac-Fénelon, chanoine de l'église de Paris, 
grand-vicaire d'Evreux, prieur de Carennac , aumônier 
du rot Louis XV, mort évéque de Lombez ; 

4° Gabriel de Salignac, vicomte de Fénelon, chevalier de 
Tordre de Saint-Louis, capitaine de frégate, puis colonel 
d'infanterie à la Martinique, où il épousa Marie-Agathe 
de Boisferme, sœur de la marquise de Tilly-Blaru. Le 
vicomte de Féoelon a péri sur l'échafaud révolutionnaire. 
Sa veuve est décédée à Paris le 5 janvier 4809. Ils ont 
laissé les enfants qui suivent : 

A. N... de Salignac-Fénelon, abbé de Josaphat, cha- 
noine, archidiacre et grand-vicaire de Metz , aumô- 
nier du roi Louis XVI, décédé à la Martinique au 
moi» de mars 4 809; 

B. Adéodat de Salignac Fénelon, qui se noya dans le 
Mançanarez, en Espagne, le 4« r avril 4 809; 

C N... de Salignac-Fénelon, chanoinesse de Neuville, 
mariée à N... de Petremand, marquis de Vallay, en 
Franche-Comté, chevalier de l'ordre de Saint-Louis ; 

D. Emilie de Salignac-Fénelon, morte à la Martinique; 

E. Auguste de Salignac-Fénelon, mariée avec N d» 

la P impie, comte de Granoux , chevalier de l'ordre 
de Saint-Louis ; 

F. Marie-Jeanne-Laure de Salignac-Fénelon , mariée 
par cootrat du 8 septembre 4 845 , avec Durand- 
Etienne -François -Victor, comte de Ftrdonnet, 
nommé, en 4 845, capitaine à l'état-major de la 
garde royale, chevalier de l'ordre de Saint-Louis; 

5° Hippolyte-Etiennette- Charlotte de Salignac-Fénelon, née 
en Hollande le 9 février 4 7S7, mariée, le 50 juin 4 744, 
avec François-David de la Cropte, marquis de Ik aurais, 

4 
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' seigneur de Chantërac, mestre de camp de cavalerie. Elle 
mourut â Péri gueux Je 3 novembre 4 806; 

6° Anne-Charlotte -Louise de Salignac-Féneloa, mariée, le 
92 novembre 1753, avec François- Pierre de DeUey de la 
Garde, baron d'Aschères et de Rougemont, conseiller du 
roi en ses conseils, maître des requêtes, etc. Elle mourut à 
Orléans le 9f mars 4 819 ; 

7° Marie-Louise- A ugustine de Salignac-Fcnelon, mariée, le 
3 mai 4 760 avec Sébastien -François- Ange le IVormant 
de Mizy t conseiller d'état, intendant de la maiine et des 

colonies. 

XXI. François -Louis de Salignac, marquis de 
Fénelon, baron de Loubert, lieutenant-général des 
armées du roi, gouverneur de la Martinique, naquit 
le 7 novembre 1722. 11 obtint, à quinze ans, une lieu- 
t ciian ce dans le régiment du Roi, et fut nommé, le 
21 février 1740, guidon de la compagnie des gendar- 
mes de Berry,avec commission de lieutenant-colonel 
de cavalerie. 11 fit la campagne de 1741 , en West- 
phalie, sous le maréchal de Maillebois , puis la sui- 
vante sur les frontières de Bohême , où il prit part à 
plusieurs affaires ainsi qu'au secours de Braunau. II 
fut fait colonel du régiment de la Fère, infanterie, le 
12 mai 1743, et commanda ce corps, en 1744, aux 
sièges de Menin, d'Ypres et de Furnes. Il combattit 
à Fontenoy en 1745, et servit la même année aux 
sièges de Tournay , de Dendermonde, d'Oudenarde 
et d'Ath. Son régiment Ct partie du corps détaché 
qui marcha de Maubeuge à Hérentals, sous les or- 
dres du comte d'Estrées, et dans la même campagne 
1746) il fut employé aux sièges de Mons, de Cbarle- 
roy et de Namur, et combattit à Baucoux. Sa con- 
duite brillante à la bataille de Laufeld, où il fut 
blessé (2 juillet 1747), lui valut le grade de brigadier 
d'infanterie, dont le roi lui donna le brevet le 27 du 
même mois. En 1748, le marquis de Fénelon servit 
au siège de Maëstricht. Il fut employé au camp d'Al- 
sace en 1754, puis en 1757, et jusqu'à la paix, sur les 
côtes de la Méditerranée et en Provence. Il fut créé 
successivement maréchal de camp le 1 0 février 1759, 
et lieutenant général le 25 juillet 1762, et nommé 
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gouverneur et lieutenant-général de la Martinique 
le 1 er janvier 1763 (1). Il mourut après son retour 
en France, au château d'Aschères, près Orléans, le 10 
octobre 1767. Le marquis de Fénelon avait cultivé 
les lettres et la poésie. On a publié de lui , en 1761 , 
une tragédie d'Alexandre , qui ne fut représentée 
que sur des théâtres particuliers (2). Il avait épousé, 
par contrat du 29 octobre 1747 , Marie-Charlotte de 
Màlon de Bercy, morte le 9 septembre 1760, Clle wB(Ull 
de Louis -Claude de Malon, marquis de Bercy, capi- ' l " . B ," eT , : 
tame au régiment des gardes -françaises, chevalier «<'»'. 
de Tordre de Saint-Louis, et de défunte dame Hen- 
riette-Victoire Collard. Leurs enfants furent : 

1° Louis -François-Charles qui suit; 

2° Jean- Louis- Augustin de Salignac- Fénelon, baron de Lou- 
bert, baptisé le 26 mars 4 75$, lieutenant-colonel d'infan- 
terie et chevalier de Tordre de Saint-Louis. Il servit dans 
les gardes françaises et fit la campagne de l'armée des 
princes, en qualité d'aide-de-camp du marquis de Fumel, 
adjudant-général de la maison de Monsieur , ( depuis 
Louis XVIII). Il est mort sans postérité le 4 7 novembre 
4819;- 

3° Louise-Charlotte de Salignac-Fénelon, née en 4 758, ma- 
riée avec M. Bocquetde Surville, marquis de Campigny. 
Elle est décédée le 4 5 juillet 1840. Par son testament au 
4 5 février de la môme année, elle a institué son légataire 
universel, François- Charles-Henri de Salignac-Fénelon , 
son petit-neveu. 

XXII. Louis-François- Charles de Saligbac, mar- 
quis de la Mothe-Fénelon, né à Paris le 9 septembre 
1750, entra au service en 1766, et fut nommé lieute- 
nant en second dans le régiment du Roi , infanterie, 
le 3 juillet 1769. Depuis il fut capitaine de cavalerie 
dans le régiment Royal-Navarre. 11 est mort à Paris 
le 24 mars 1803, laissant de son mariage, contracté 
en la même ville le 22 avril 1796, avec Marie-Catbe- 



(4) Chronologie historique militaire, t. VII, p. u. 
(1) Biographie universelle , t. XIV, p. S03. 
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siocu»:* rine Moulin, née à Maubeuge en 1772, fille d'Atha- 

iuKwàmX 1 ^ Moulin » officier dans Royal-Vaisseaux , et de 
im a, ,m,i,. Mane-Therèse Delcroix, un fils qui suit. 

J XXIII. Charles-Pierre-Louis de Siugnac, marquis 
de Fénelon, né à Paris le 2 avril 1799, a servi dans 
les gardes-du-corps du roi, compagnie de Noailles, 

. jusqu'en 1830. 11 a épousé, le 24 janvier 1829, par 
contrat signé par le roi et la famille royale, Berthe 
l t; «4MA.U» Camille-Louise-Marie- de Rohcherolles , fille de 
''"■i!e*kï u * fa> "Tbéodore -Gaspard-Louis, marquis de Roncherolles, 
premier baron de Normandie , conseiller d'honneur 
en l'échiquier de Normandie, et de Delphine Céleste 
de Lévis-Mirepoix. De ce mariage sont issus : 

4° François-Charles-Henri de Salignac-Fc'nelon, né le 4 5 
octobre 4 851 ; 

2° Marie-Théodorine-Berthe-Charlofte-Delphine-Louise de 
Salignac-Fénelon, née le 27 décembre 1820 ; 

30 Berthe-Charlotte- Delphine de Salignac Fénelon, née le U 
mars 1855, morte le 28 avril 4855. 
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